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SN 
La Grande Bretagne se défend 
d'obéir à des motifs politiques 
en diminuant ses achats de coton 
Elle ne cherche nullement à affaiblir le régime et son attitude 

est uniquement dictée par des considérations économiques 

DEVANT LA INENACE PERMANENTE 
A  LEUR  SECURITE 

Les Etats Unis doivent 
pà.  4".fflee*,'"e ti  

itlithitérifie  Lie rytinne-4  
du réatmernent 

Dix autres super-porte-avions de 

50.000 tonnes seraient  construits 

Les possibilités 

de règlement 

du problème 

pétrolier 

New-York, le 2 (Reuter). 
Le «New-York Times» dit au-
jourd'hui que l'Anglo-Ira-
nian serait disposée a ache-
ter jusqu'à  10  millions de 
tonnes de pétrole par an de 
l'industrie nationalisée du pé-
trole persan si un accord 
pouvait, être atteint aueujet 
de la compensation pouP ■ cet- 
te nationalisation de sa con-
cession. Ce chiffre constitue-
rait moins d'un tiers de la 
production que retirait l'An-
glo-Iranian de sa concession 
en Perse avant la fin de ses 
opértions en 1951, déclare un 
message de Londres au «New 
York Times» 

Depuis cette date la Com-
pagnie s'est arrangée pour 
remplacer la perte du pétrole 
persan et n'en a plus besoin 
dans les mêmes quantités 
qu'auparavant 

Le  ler Janvier  au Consulat Général de France 

Nous rendons-compte en 2 ème page de la réception qui  a  eu lieu hier matin au Consulat gé-
néral de France à l'occasion du ter Jour de l'An; notre ;}photo montre  M.  Guy Davezac, prorton-
çant son discours et, près de lui,  M.  et Mme Guy Monod. 

M. FRANÇOIS PONCET plaide 
pour le réarmement de l'Allemagne 
dans le cadre de l'armée européenne 

Bonn, 2 (AFP)  —  e  La Com-
munauté de défense, l'armée 
européenne intégrée, sont des 
formules lancées par la Fran -
ce et qui portent le nom d'un 
de ses ministres >, a souligné 
M. André François Poncet, 
haut-commissaire  de la France 
en Allemagne, dans une allocu-
tion prononcée en réponse aux 
voeux que les fonctionnaires de 
ses services étaient venus lui 
présenter. 

DRAME DANS 
UN AVION 

Manille (AFP). — Un avion 
philippin dont le pilote a é-
té assassine par l'un des pas-
sagers, alors qu'il faisait rou-
te vers Taipeli,est revenu au-
jourd'hui à Manille. L'avion, 
qui porte les traces des bal-
les, a ramené les corps du pi-
lote et du commissaire du 
bord tué alors qu'il se pur-
taiu au secours du pilote. 

Le meurtrier, un chinois, 
nommé Ang Tiu Chiok, qui 
cherchait à détourner l'appa-
reil vers la Chine communis-
te, se trouve détenu par les 
autorités de Taipeh. Les au-
torités philippines, qui ont 
demandé son extradition,  dll-
ront dans  118 heures à quelle 
date Ang Tiu Chiok leur se-
ra livré. 

«  Si tout à coup nous devions 
y renoncer, les désavouer, a-t-
il poursuivi, nous aurions l'air 
de  n'avoir pas le courage de 
notre audace. 

Le réarmement de l'Alle-
magne, décidé par les Nations 
du Pacte Atlantique, présente 
un risque, mais dans une af -
faire où il n'est plus possible 
d'échapper à tous les risques, ii 
a semblé que le risque d'une 
armée allemande s'intégrant 
dans une armée européenne 
commune, serait moins grand 
que celui d'une armée alleman-
de nationale et indépendante, 
même  directement rattachée au 
Pacte Atlantique. 

En attendant l'éventuelle 
et incertaine conversation en-
tre le général Eisenhower et  le 
maréchal Staline, on ne cons-
tate aucune trace des disposi-
tions des Soviets à la concilia-
tion, ni à Vienne, ni à Berlin, 
ni aux Nations Unies, ni en 
Indochine, ni en Afrique du 
Nord, où la main soviétique 
encourage manifestement les 
fauteurs de troubles et les pré-
dicateurs d e  révolte. 

«  Il n'est donc pas superflu 
d'organiser la défense militaire 
de l'Occident  ». 

Dans sa conclusion,  le  haut-
commissaire s'est déclaré con-
vaincu de la nécessité (l'une 
Fédération européenne qui  em-
pêchera l'Europe d'être «écra-
sée entre le colosse américain 
et le colosse soviétique  ». 

EMOUVANTE OPERATION 

UNE MERE DONNE UN DE SES REINS 
POUR SAUVER SON FILS 

Paris, 2 (AFP)  —  Une gref-
fe d'un rein a été pratiquée, 
dans des circonstances parti-
culièrement dramatiques et 
exceptionnelles, au cours de 
la nuit de Noel, dans un hô-
pital parisien, par le profes-
seur de Goudart 
entouré d'une ét,..,ipe de ne-
phrologues. 

Une mère a donné un de 
ses reins pour sauver Son fils, 
et jusqu'à présent l'opération 
semble avoir réussi. 

A  la suite d'une chute, le 
malade àgé de -8 ans, avait 
subi il v a une dizaine de 

TRAGEDIE 
DANS UN ASILE 

D'ALIENES 
Milan, (AFP).  —  Un pen-

sionnaire de l'hôpital ps.y-
chiAtrique de Milan, dans un 
accès de schizophrénie, a tué 
à. coups de brosse à parquet 
sur la fête deux infirmiers 
accourus pour le maîtriser, 
et en a blessé grièvement un 
troisième. 

jours, l'ablation d'un rein. A-
près l'intervention, l'état de 
l'opéré s'était aggravé et les 
médecins constatèrent qu'il é-
tait né avec un seul rein. ce-
lui qui venait d'être enlevé. Il 
fallait dqnc, de toute urgence, 
tenter une greffe. L'organe 
devait être prélevé sur un 
blessé du crâne agonisant mais 
celui-ci décédam quelques ins-
tants avant l'opération. Le cas 
devenait désespéré, car le rein 
à greffer doit être obligatoire-
ent prélevé sur un individu 
vivant. 

C'est alors que la mère du 
jeune homme supplia qu'on 
prélevât un de ses reins pour 
le greffer à son fils. La dou-
ble opération eut lieu dans 
deux salles contigues et dura 
moins d'une heure. 

Jusqu'à présent, il semble 
que cette hardie intervention, 
unique dans les annales de la 
chirurgie, ait permis de sau-
ver le feune homme. Mais ce 
n'est que dans un mois que 
l'équipe dii professeur Gau-
dart d'A 'laines pourra savoir 

I si elle a gagné la partie, car 
des opérations post-opératoi-
res peuvent encore survenir. 

LA CRISE 
FRANÇAISE 

Paris le 2  (ReuteJO r). 	,. 
mati

--  
Irier  - 

çais é : layer comme - 
ce une journée d'une longue 
série de consultations avec 
les  chefs  de son parti dans 
le but de forcer un cabinet 
de coalition. La France se 
trouve sans gouvernement 
depuis onze jours, à la suite 
de la chiite l'administration 
de M. Antoine Pinay sur la 
question du Budget de 1953. 

M. Mayer compte aujourd'-
hui avoir l'opinion de son 
parti sur son programme pro-
jeté, que l'on croit être un 
programme d'austérité avec 
une demande de pouvoirs 
pour introduire par décret 
des lois financières urgentes. 

Hier, M. Mayer a rencon-
tré M. Georges Bidault (ré-
publicain populaire) qu'il dé-
sire, dit-on, avoir comme mi-
nistre des affaires étrangères 
et également le ministre des 
affaires étrangères sortant M. 
Robert Schuman, qui est aus-
si républicain populaire. 

— - 

LE VOYAGE 
DE M. CHURCHILL 

Le passage de 1952 à 1953, 
est marqué dans les divers 
domaines par des tentatives 
sérieuses de résoudre des 
problèmes qui avaient  pesé 
sur la situation internationa-
le durant toute l'année écou-
lée. M. Churchill a profité 
des vacances pour partir  aux 
Etats-Unis afin d'avoir d'im-
portants entretiens officieux 
avec  le  général  Eisenhower 
sur  les  diverses  questions 
importantes concernant  les 
deux pays. 

Les deux principales,  sont 
nous dit-on,  la  Corée  et  la 
coopération économique. 

En ce qui concerne la Co-
rée, on sait qu'Eisenhower a 
laissé entendre qu'il allait 
donner un coup de barre dans 
une tentative d'arriver à un 
arrangement et plusieurs in-
formations ont commencé à 
filtrer à ce sujet. 

Il est donc compréhensible 
que  M.  Churchill veuille en 
avoir le coeur net surtout si 
l'on tient compte de l'oppo-
sition déterminée de l'Angle. 
terre à toute initiative qui 
risquerait de provoquer un 
élargissement du conflit. 

Le fait de sonder les idées 
d'Eisenhower lui permettra 
sans doute de se faire une 
opinion plus précise et de 
donner les instructions né-
cessaires ab Foreign Office 
pour envisager le problème 
en tenant compte des nou-
velles tendances de la politi-
que américaine. 

Le  "  Merino  " 
est toujours 

échoué 
LES CHEF-D'OEUVRE 

FRANÇAIS SONT INDEMNES 

Sydney (AFP).  —  Le ttavire 
australien  «  Marino  >  est tou-
jours échoué, malgré les efforts 
tentés jusqu'à présent pour le 
dégager. 

Au sujet des tableaux de maî-
tres français contemporains qui 
font partie de la cargaison,  on pré 
cise aujourd'hui qu'ils se trouvent 
toujours à bord  et  qu'ils n'ont 
subi aucun dommage. 

L'augmentation 

de la population 

française 

.— L'institut 
ria nartrii—Tati-t'':` 
value à 42.733.000 le nombre 
actuel  des  Français, soit une 
augmentation de  365.005) 
mes durant. l'année 1952. 

Cet accroissement est dû 
surtout à l'excédent des nais-
sances sur les décès: 2C",1.000 
pour l'année 1%2. Le taux de 
la mortalité infantile a été le 
Fplruasnebea.s jamais enregistré en 

Grève à New-York 
New-York, (AFP).  —  Les trois 

syndicats groupant  les  462 opéra-
teurs de bascule du port de New-
York ont décidé de faire grève 
aujourd'hui, vendredi à partir de 
minuit ( heure locale). 

Plusieurs syndicats de dokkers 
ont laissé entendre qu'ils deman-
deraient à leurs membres de se 
joindre au mouvement. Cet arrèt 
de travail peut entraîner la pa-
ralysie complète cru port. Il a pour 
cause une demande d'augmenta-
tion des salaires, 
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Washington (AFP)  —  e  Les 
Etats-Unis se trouvent en pré-
sence d'une menace permanente 
à leur sécurité, aussi notre pro -
gramme militaire a-t-il été 
conduit et devra-t-il rester à 
l'échelle des dures réalités >, a 
déclaré M. Robert Lovett, se 
crétaire à la Défense, dans son 
rapport semestriel. 

M. Lovett affirme en même 
temps qu'en deux années de 
mobilisation, les Etats-Unis ont 
porté leur potentiel militaire à 
un niveau qui devrait faire ré-
fléchir l'agresseur le plus té-
méraire. 

Le secrétaire à la Défense, 
qui ajoute que e depuis le mois 

Les milieux officiels bri-
tanniques, cilble le corres-
pondant de l'«Ahram» à Lon-
dres, déplorent vivement l'in-
formation selon laquelle le 
lewa Mohamed Na.guib a dé-
claré récemment que la Gran 
de-Bretagne cherche à étouf-
fer l'Egypte en s'abstenant 
d'acheter son cootn. 

Il est certain, précisent ces 
milieux, que si le lewa. Na-
guib savait dans quelle me-
sure la Grande Bretagne tient 
en estime son régime, il n'au-
rait certainement pas affirmé 
qu'elle cherche à lui créer 
des obstacles, à supposer 
toutefois que la déclaration 
qui est attribuée ait été effec-
tivement exprimée par lui. 

En fait, les raisons pour 
lesquelles l'Angleterre s'est 
abstenue jusqu'ici d'acheter 
du coton égyptien ont été ex-
posées à diverses reprises et 
cette abstention n'a nulle-
ment pour but d'affaiblir le 

Dans une dépêche à 
journal, le correspondant 

le 

Caire du «Daily  Telegraph» 
rapporte qu'uni  (.#aattlatIve 
gyptienn 	 - 
ter, co. 	e- 	'de 
de- 	 'a' 	des 
pays communistes et que cette 
initiative a été provoquée par 
la  crise économique que subit 
l'Egypte et son désir de faire 
indirectement  •  pression sur 
Londres et Washington dans 
l'espoir que les Etats-Unis et 
la Grande-Bretagne se hâtent 
d'accepter les demandes égyp -
tiennes relatives au Soudan et 
à  l'évacuation de la zone du 
Canal de Suez. 

Cette initiativ e  égyptienne, 
ajoute le correspondant, pour -
rait également avoir été en-
gendrée par la présente activi-
té qui se déploie en Egypte en 
vue de la constitution d'un bloc 
organisé des pays arabes et 
asiatiques. 

Après avoir signalé les négo-
ciations présentement engagées 
en  vue  de la conclusion de 
transactions cotonnières entre 
l'Egypte, d'une part, la Chine 
communiste, l'Allemagne orien-
tale, la Pologne, la Tchécoslo -
vaquie et la Hongrie, d'autre 
part, le correspondant du Daily 
Telegraph relève que le gou-
vernenient indien a joué un rô-
le important pour créer cette 
atmosphère de sympathie entre 
l'Egypte  et la Chine communis-
te. 

Le correspondant ajoute que 
ces développements peuvent  se 
rattacher, dans une certaine 
mesure, au récent congrès des 
pays arabo-asiatiques tenu au  

gouvernement du générai Na-
guib. 

PAS DE MOTIFS 
POLITIQUES 

Ainsi tous les milieux bri-
tanniques, même ceux qui 
attendent avec anxiété la re-
prise des achats cotonniers 
par la G'rande Bretagne n'at-
tribuent pas son abstention 
à des motifs d'ordre politi-
que. 
Et l'on souligne que la quan-
tité de coton égyptien ache-
tée par l'Inde d'Égypte a di-
minué en 1952 par rapport 
aux achats de 1951 d'envi-
ron 12400 halles en moins des 
quantités importées en 19M 
par la Grande Bretagne elle-
rame, bien que l'Egypte ven-
de son coton sans exiger le 
paiement en livres sterling. 

PEU D'ESPOIR 
Il semble en tous cas qu'il 

y ait peu d'espoir de voir la 
Grande Bretagne reprendre 

PREMIERS 
ARMEMENTS 

JAPONAIS 

Tokio (AFP)  —  On révèle 
que l'embryon d'armée japonai -
se a été équipé de 165 tanks, 
de 30 avions légers et de 200 
pièces d'artillerie. 

	

Jusqu'à 	présent, le plus 
grand secret avait été respecté 
au sujet de l'armement des 
forces japonaises, mais le Con -
seil national de la sécurité, a-
vec l'accord des conseillers mi-
litaires américains, a décidé de 
divulguer ces informations 
pour que le peuple japonais 
connaisse mieux la force défen-
sive du Japon. 

Sur les 165 tanks, 90 sont 
d'importance moyenne et le 
reste des chars légers.  

ses achats de coton égyptien 
à moins que les conditions 
du marché mondial des pro-
duits textiles n'enregistrent 
aucune amélioration ou que 
le gouvernement britannique 
décide de reconstituer des 

Marseille (AFP).  —  Le com-
mandant Bourde, recevant un re-
présentant de l'AFP, a manifesté 
la plus vive 'surprise quant aux 
déclarations qui lui ont été prê-
tées par certains journaux à, la 
suite de l'échouage du  c  Cham-
pollion > dans la baie de Saida. 

Affirmant que le récit du dra-
me donné par ces journaux n'é-- 
tait qu'un  a  tissu d'inexactitu-
des >, le commandant Bourde a 
donné les précisions suivantes : 

• Le navire était en parfait é- 
tat de navigabilité, et l'on ne 
saurait en aucun cas parler d'un 
c  vieux rafiot >. 

LA CONFUSION FATALE 
« D'autre part, s'il  peut  paraî-

tre absurde qu'on puisse confon-
dre un phare aérien avec un pha-
re marin, c'est là malheureuse-
ment, la triste réalité qui a amené 
le e Champollion » à s'échouer. 

• J'ajouterai, a poursuivi le 
commandant Bourde, que la vi-
tesse du navire était normale, 
Lorsque j'ai vu le feu à éclats 
pour la première fois, il était en 
bonne direction. Personne n'a ja-
mais signalé de feu à éclats dans 
une autre direction. Si tel avait 
été le cas,, le  c  Champollion > ne 
so serait jamais échoué. 

PAS DE SAUVE-QUI - PEUT 
e Enfin, aucun SOS n'a été 

lancé à 4 h. GMT, et, quant aux 
conditions d'évacuation chi ba-

teau, je tiens encore à affirmer 
qu'aussi bien au moment de l'é-
chouement, qu'au cours des opé-
rations de sauvetage, tout s'est 
passé dans le plus grand calme, 
et qu'à aucun moment n'a été 
donné l'ordre du « sauve qui 
peut ». 

PAS DE 
e  LOI DU SILENCE  » 

« Je n'ai jamais rien caché de 
tout ce qui s'est passé et je ne 
cacherai jamais rien lors des en-
quêtes qui doivent intervenir ul-
térieurement », a conclu le com-
mandant Bourde, qui s'est vio-
lemment élevé contre une préten-
due  e  loi du silence » observée 
dans les milieux maritimes, lors. 
qu'il s'agit d'une catastrophe 
semblable, et a affirmé : e Nous 
sommes ici entre gens d'honneur 
et non entre gens du milieu >. 

;Ifeffleilk". ',A911111PMRA.114141 
' À mil.  -01.116ge  à l'Arodroine d, 

Marignane avec 10 autres mem-
bres de l'équipe du (Champollion >, 
le lieutenant Reynier a déclaré 
que  «  tous les rescapés avaient 
été l'objet des soins les plus dé-
voués de la part des Libanais, 
qui ont ressenti douloureusement 
la perte du «Champollion», trait-
d'union entre le Liban et la 
France ». 

Il ne reste maintenant à Bey 
routh qu'u seul matelot encore en 

La Ici Mac  Carran 

traitement, mais dont l'état est 
satisfaisant., 

L'ARRIVEE DES MARINS 
A MARSEILLE 

Marseille, (AFP).  —  Les 186 
rescapés de l'équipage du pa-
quebot «Champollion> sont ar-
rivés, avant-hier soir à 22 h. 05 
à bord du bateau anglais (Gol-
den Isles». 

Plus de 500 personnes ont 
assisté sur le quai à l'arrivée 
du cargo. Et lorsque celui-ci se 
rangea le long du môle, la fou-
le, renversant les barrières et 
repoussant le service d'ordre, 
envahit l'espace réseivé aux 
personnalités officielles, sans 
attendre la mise en place des 
échelles de cou,pée. 

Les marins du eChampollionù 
enjambèrent le bastingage et 
sautèrent sur le sol, allant à la 
rencontre de leurs parents et 
amis venus les accueillir. 

Tandis que les rescapés lais. 
saient libre cours à leur émotion 
et à leur joie en retrouvant 
leurs familles, les membres de 
l'état-major du paquebot, inter. 
viewés par la presse, étaient 
unanimes à faire l'éloge des Li-
banais qui portèrent secours au 
navire. 

Le garçon de cuisine Jean 
Alessandrini, qui se jeta à la 
mer un des premiers et qui fut 
intoxiqué par le mazout, a té-
moigné des soins empressés dont 
il fut l'objet à l'hôtel-Dieu de 
Beyrouth. 

Après avoir évoqué le calme 
manifesté par tous les occu-
pants du (Champollion», Urbain 
Buono, employé au service du 
restaurant, a déclaré de son cô-
té: 

e  Le plus terrible pour nous 
a été la nuit que nous avons 
passée à bord dans la tempête, 
nous attendant à tout moment 
que le paquebot se couchât com-
plètement sur le côté  D. 

UN EGYPTIEN A BORD 
L'égyptien Abdel Kader, 

chargé spécialement de la pré-
paration du café, s'était embar-
qué à Alexandrie sur le paque-
bot. La traversée fut courte, 

lentétlaaln matin. II avait été 
un des derniers à quitter le 
bord en compagnie du comman- dnt  

Peu après, le quai était à 
nouveau vide. et les marins du 
e Champollioon » avaient pour 
la plupart regagné leurs domi-
ciles en taxi ou dans les cars 

amis à leur disposition. Ec 	s  

AUX SAUVETEURS 
Beyrouth, le 2 (AFP).  —  Le 

 Présidet de la République libanai-
se, M. Camille Chamoune, a dé-
coré hier une vingtaine de per-
sonnes ayant participé au sauve-
tage des passagers du  c  Cham- 
pollion  s. 

La cérémonie s'est déroulêe en 
présence de l'Ambassadeur de 
Franco au Liban, M. Georges 
Balay des fonctionnaires de l'A,n-
bassade, du Président de la Cham 
bre des députés, du général Fouad 
Chéhab, commanant supérieur 
de l'armée ainsi que des repré-
setants de la Croix-Rouge liba-
nalse et des autres organismes a-
yant participé aux °ouations de 

LA COOPERATION 
ECONOMIQUE 

Le second sujet que va 
discuter M. Churchill sera 
celui des plans économiques 
et financiers mis au point 
par la conférence du Com-
monwealth en vue de la li-
bération progressive de la li-
vre sterling. Les négociations 
à  ce  sujet se dérouleront au 
printemps et seront menées 
par M.  Butler  et M. Eden, 
mais  M.  Churchill veut  sans 
doute connaitre non seule-
ment  les idées d'Eisenhower 
à ce sujet mais aussi, et ce 
qui est plus important, l'o-
pinion qui prévaut dans les 
milieux républicains et sur 
quelles  bases  un accord au-
rait des chances d'être rati-
fié par le Congrès. 

Il est évident que cette 
question de la coopération 
économique va dominer le 
début de l'année 1953, car 
c'est d'elle que dépend la so-
lution de nombreux et diffi-
ciles problèmes touchant tous 
les aspects de la vie des pays 
occidentaux. 

LE PROBLEME PERSAN 
Pendant ce temps, l'admi-

nistration Truman essaye 
désespérement de 'trouver 
une solution au conflit des 
pétroles auquel elle a été si 
intimement mêlée pour ne 
pas dire qu'elle a été à son 
origine à la suite du fameux 
voyage de M. Mc Ghee. 

L'ambassadeur américain. 
M. Henderson, a eu d'impor-
tants entretiens avec M. Mos- 

ques. Or, ni l'une ni l'autre 
stocks à des fins stratégi-
de ces hypothèses n'apparaît 
vraisemblable dans les pré-
sentes circonstances. 

(Suite en page 4) 

LA SEPARATION 
DE DEUX FRERES 

SIAMOIS 

Chicago, 1er (AFP)  —  Le 
petit Rodney Lee Brodie, l'un 
des frères siamois opérés le 
17 décembre dernier, se porte 
de mieux en mieux, mais son 
frère Roger est dans le coma. 

Rodney a bien supporté l'o-
pération d'avant-hier au cours 
ed laqpelle les chirurgiens ont 
recouvert de cuir chevelu, au 
moyen d'une greffe, la partie 
de son cerveau exposée. Il é-
tait, on le sait, attaché à son 
frère par la boîte cranienne, 
et la grande opération de par-
tage avait laissé le cerveau des 
deux enfants sans protection. 

Roger n'a pu être opéré en 
même temps que Rodney, en 
raison de son état critique. 

de juin, armes et équipements 
sortent des usines en quantités 
sans cesse croisante >, propose 
cependant l'adoption de mesu-
res  qui mettraient la produc-
tion d'armements à l'abri de 
grèv.:s dans l'industrie sidérur-
gique. Il précise à c e  propos 
que le  retard subi dans les 
chaînes (le production, à la 
suite de la dernière grève des 
ouvriers métallurgistes,  n'a 
pas encore été comblé. 

D'autre part, dans un rap-
port joint à celui de M. Lovett, 
le secrétaire  à  la Marine, M. 
Dan Kimbail, demande la mi-
se en chantier de 10 autres su-
per-porte-avions du type «For-
restai »,  dont deux sont déjà en 
construction. 

Il déclare que 12 porte-avions 
de ce type, qui jaugeront 60 
mille tonnes chacun et coûte-
ront plus de 200' millions de 
dollars, constituent le minimum 
avec lequel la marine puisse 
assurer sa mission essentielle, 
et il insiste sur la mise en rou-
te immédiate du programme 
de construction qu'il préconise. 

Marty a été 

dénoncé par 

son beau-frère 

Paris, 2 (AFP) — C'est le 
beau-frère d'André Marty, un 
employé de chemin de fer à 
Toulouse, du nom de Tauri-
nya, qui aurait dénoncé le dé-
puté de Paris, et provoqué 
ainsi sucessivement, d'abord 
sa destitution de toutes les 
fonctions de direction, ensui-
te sa demande d'exclusion du 
parti, déposée décemment par 
la cellule du ter arrondisse-
ment: telle est la révélation 
faite dans «L'Humanité» par 
Etienne Fajon. membre du 
bureau politique du Parti 
Coin triamiste. Ta urin ya aurait  
remis au parti un dossier dont 
il résulterait. que Marty au-
rait collaboré avec la police. il 
aurait de plus «inspiré cer-
tains articles publiés dans la 
presse bourgeoise, insulté 
grossièrement notre cher Tho- 
•ez,.  et eut  une liaison perma-
nente avec des  Yougoslaves 
exclus du parti et un aventu-
riers titiste nommé Coli. 

Le commandant du "Champollion" 
confirme que c'est un phare aérien 
qui ne lui avait pas été signalé qui 

a causé l'échouage du navire 

Un article du "Daily Telegraph" 
sur les transactions cotonnières 

avec le Bloc Oriental 

Est-ce le prélude d'une politique 

de rapprochement ? 

Caire. Il précise que l'Inde dé-
ploie  d'importants efforts en 
vue de la création de ce bloc 
arabo-asiatique, efforts aux-
quels se conjuguent ceux de 
l'Egypte, bien qu e  les buts des 
deux pays sont différente. 

Il relève en outre que 
dar Panikkar, ambassadeur de 
l'Inde au Caire, avait occupé 
les mêmes fonctions en Chine 
communiste et qu'il a déployé 
une grande activité pour con -
vaincre les milieux responsa -
bles dans les capitales arabes 
où il est accrédité afin que les 
pays en question adoptent une 
attitude plus «matérialiste> à 
l'égard de la Chine communis-
te. 

Washington, (AFP). Dans 
son rapport, une commission 
spéciale créée par le prési-
dent Truman, demande la ré-
vision complète de la nouvel-
le loi Mac Carran sur l'im-
migration, qui, déclare-t-elle, 
« nous fait du tort chez nous, 
provoque un fort ressenti-
ment à l'étranger et compro-
met notre réputation dans les 
pays libres, grands et petits.» satvetage. 

sadegh et on dit qu'il aurait 
proposé une somme de 20 
millions de livres au gouver-
nement de Téhéran à titre 
d'aide en cas de solution sa-
tisfaisante. Il aurait adressé 
un rapport assez optimiste 
à Washington, rapport qui a 
été transmis à Londres, mais 
les dernières nouvelles di-
sent que le Foreign Office 
est assez réticent et il est 
de plus  en  plus évident que 
non seulement la Grande-
Bretagne  n'a  pas confiance 
en Mossadegh mais qu'elle 
n'acceptera pas de conclure 
un accord avec lui. 

CRISE EN FRANCE 
L'affaiblissement progres-

sif de la position du cabinet 
de M. Pinay est arrivé  à  son 
terme logique qui a été la 
démission du gouvernement 
dont la majorité se relâchait 
de plus en plus. Mais cette 
crise ne résoud rien du tout 
car la seule majorité possible 
semble être celle de M. Pi-
nay et les problèmes écono-
miques et financiers sont si 
complexes que le nouveau 
gouvernement sera obligé de 
recourir à des mesures au 
moins aussi sévères que cel-
les adoptées par son prédé-
cesseur.  Il  est clair que la 
solution ne dépend pas d'un 
changement de gouverne-
ment mais d'une atténuation 
de la crise économique géné-
rale et  d'un  règlement de la 
guerre d'Indochine qui sont 
les deux causes principales 
des difficultés françaises. 

Dr.  RALPH 

LA SITUATION  INTERNATIONALE A  VOL  D'ODU 



Aujourd'hui 
VENDREDI 2 JANVIER 1953 

2ème 'jour de l'année 

FETE A SOUHAITER 

WILLIAM  DIETERLE 
Elève de Ernest Lubitsch. 

William Dieterl e  a à Son actif 
de grandes réalisations, parmi 
lesquelles on peut citer «Mada-
me Dubarry»,  «A  Midsummer 
Night Dream>, The Story of 
Louis Pasteur», The life of 
Emile Zola» ainsi que le grand 
film de la Metro <Tennessee 
Johnson». 

Puis c'est encore «Love Let-
ters> dans laquelle Jennifer 
Jones avait donné une preuve 
de ses magnifiques qualités, et 
David O. Selznick lui avait 
confié «Portrait of Jennie». 

Aujourd'hui, c'est «Vulcane» 
qu'il a dirigé avec un brio et 
dans un e  atmosphère  dans la-
quelle se sont développées ses 
grandes qualités de grand met-
teur en scène. 

«Vulcano» avec la grande 
Anna Magnani et Rossano 
trazzi en est une manifesta-
tion de ses grandes qualités, 

APPSINEZ 

L ' ANGLAIS 
A L'ÉCOLE --- 

PeriA 

	 — LES NOUVELLES 	 2.1-53   	

LES ALEXANDRINS 
ONT FETE JOYEUSEMENT 

LA NOUVELLE ANNEE 

Le ter de l'An au Consulat Général de France 
Les discours de M. Guy Davezac et de M.  Giiy  Monod 

UN CRIME CRAPULEUX A !BRAM« 

Une entraineuse de bar 
égorgée  dans son lit 

SAINT BASILE 

SEANCE DE CINEMA à 15 h. 

30 à l'Union Française des An-
ciens Combattants, à l'intention 
des membres et leurs enfants. 

Au programme : « Charlot pa-
tine › et < Une aventure de 
Buffalo BIII, › 

Théâtre 

THEATRE MOHAMED ALY -
Tél. 25106 — Ballet de l'Amérique 
Latine. 

AMIR  — Tél. 27693 	e  Don't 
Bother to Knook  >  (Richard 
Widmark• Marilyn Monroe). 

METRO  —  Tél. 228.50/22859 —
< Quo Vadis  a  (Robert Tay- 
lor. Deborah Kerr). 

ROYAL  — Tél. 26329 	c Has 
Anybody Seen My Gala (Piper 
Laurie, Rock Hudson). 

FOUAD  —  Tél. 25832 —  c  Coif-
feur pour Dames> (Fernandel). 

RADIO  —  Tél, 30282 — eAgainst 
All Flags »(Errol Flynn, lSfau-
reen O'Hara). 

STRAND  — Tél. 22322 — « The 
Greatest Show on Earth  > 
(James Stewart, Betty Hutten) 

FERIAL  —  Tél. 21233 —  c  La 
Fille de Personne > (Leila Faw- 
zi

' 
 Mohsen Sarhane). 

RIALTO  —  Tél. 24694 — c Sons 
of Musketeers > (Cernel Wilde. 
Maureen O'Hara). 

ALHAMBRA —  Tél. 29054 — 
c  Romanticisme  >  (Amedeo 
Nazzari, Tamara, Lees). 

RIO  —  Tél. 29036 	c  I Tre 
Corsari  >  (Mare Lawrence, Et-
tore Manni). 

MOHAMED ALY  —  Tél. 25106 -
Ballets do l'Amérigne Latine, 

LA LAITE  — Tél. 71225 —
Tarzan Escapes » (Johnny 
Weissmuller). Aussi: c Hong 
Kong » (Ronald Reagan). 

CINE SAN STEFANO  — Tél. 
83580  c  Take Me to the Bell 
Game » (Esther Williams). 
Aussi :  c  Nothing but Trou-
ble > (Laurel, Hardy). 

SPORTING PALACE — 

71989 a Taala Sallem  »  (Farid 
El Atrach). Aussi : (Bustiers', 
(Tins Holt). 

METROPOLITAN  — Tél, 71682 -
c  Cobra Woman » (Maria Mon-
tez). Aussi : c Desire  >  (Gary 
Cooper). 

Dancings  Music-Hall 

L'EMIR — Tél. 25973124451 —
Déjeuners et diners. Menus de 
choix — Bar. 

ERMITAGE SUISSE  —  Glymé-
nopoulo : Chaque soir Danse 
avec Willy's Orchestra Jazz. 

MONSEIGNEUR — Dîners dan-
sants avec Joe Damber et son 
Orchestre. 

SCARABÉE NIGHT-CLUB  —
Dîners dansants. 

SAN STEFANO NIGHT-CLUB  -
Toue les soirs dinere dansants 
avec Aleco Baclou et son En-
semble et les crooners Steve et 
Ketty Young. 

LA PETITE HUTTE — Dîners 
dansants avec l'orchestre Ste-
phan. 

12.30—Bing Crosby. 
1.00—Light music. 
L20—Nouvelles. 
5.00—Concert grec  des audi-

teurs. 
6.00—The ESB Orchestra. 
6.30—The Halls of Ivy. 
7.00—Musical fantasy. 
7,30—About arable books. 
7.45—At your request, par 

Selim Riegallah. 
8.20—Nouvelles. 
9.00—Servitudes et grandeurs 

musicales, présenté par 
François Doriant. 

9.30—La radiodiffusion égyp- 
tienn e  vous invite à é- 
couter une pièce en 3 
actes de Roger Ferdi- 
nand: «Le Père de Ma- 
demoiselle>, 	interprétée 
par la troupe de Comé- 
die Jeannine Crispin- 
Paul Amiot. 
Au cours des entr'actes, 
seront lues les causeries 
suivantes: 
Oedipe-Roi, 	de Tewfik 
el Hakim, par Lisette 
Enokian, et le Coin du 
Soudan, par Tewfik el 
Bakry. 

Faisant contraste avec l'at-
mosphère plus calme en géné-
ral  qui a entouré la tète de 
Noel, il faut reconnaltre que 
le réveillon du Jour de l'An a 
été un succès complet. 

Tous les établissements sans 
exception, restaurants, dan-
cings, cabarets, night-clubs é-
taient au grand complet et plu-
sieurs même ont dû refuser du 
monde tant était grande l'af-
fluence de ceux qui voulaient 
'Mer l'an nouveau. 

En fait, on peut affirmer que 
tous les Alexandrins ont tété 
le plus gaiment du monde la 
fin de 1952 et la venue: de 1953. 

Très couru, le San Stefano 
Night-Club dont les vastes (sa-
lons regorgeaient de jolies 
femmes en grande toilette et de 
réveillonneurs pleins d'entrain 
et de gaîté et qui ont dansé 
jusqu'à l'aube. 

Le a Ritrovo » qui comptait 
ce soir-là parmi les convives 
toute la troupe de Ballets de 
l'Amérique Latine, a refusé du 
monde et l'on s'y est amusé 
ferme. 

Le Windsor Palace, le Cecil 
Motel, La Grenouille, le Deau-
ville, la Petite Hutte, Monsei-
gneur, étaient pleins de monde. 

Et aux douze coups do mi-
nuit le champagne a coulé à 
flot saluant par des cris de 
joie l'année nouvelle. 

Parmi toutes ces rejouissane 
ces il convient de citer le bal 

Message du Lewa 

Mohamad Naguib 

aux enfants d'Egypte 

 

Le Iewa Mohamed Naguib, 
président du Conseil et com-
mandant en chef des forces ar-
mées a adressé aux enfants 
d'Egypte, à l'occasion du Nou-
vel An , un message radiodif-
fusé en français, en anglais, en 
italien et en arabe. voici le 
texte : 

c Enfants d'Egypte, 
C'est avec un grand Plaisir 

que je m'adresse à vous. 
Mon message est bref : Je 

vous souhaite un joyeux Nou-
vel An. Je sais que chacun de 
vous porte I'Egypte en son 
coeur et je sais aussi que vous 
vous joignez à moi dans l'es-
poir de voir cette année et les 
années futures, réaliser les as-
pirations de l'Egypte. 

Je suis sûr que vous aussi 
pouvez aider l'Egypte en sui-
vant ma devise qui est c U-
nion — Discipline — Travail». 
Car vous êtes l'espoir de r E-
gypte future. 

Enfants du ,Nil, 
Je vous envoie lues Meil- 

leurs voeux et puisse 	cette 
nouvelle année, ..pporter 	à 
tous et à notre chère Patrie, 
onheur et prospérité ». 
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ECHOS 
X CONFERENCE SUR LA 

CHIRURGIE DE LA SURDITE: 
Dr. Jean Salomon Danie, an-

cien interne des hôpitaux de Pa-
ris et ancien chef de clinique de 
le Faculté do Médecine de Paris. 
chef de la section d oto-rhinola-
ryngologie de l'Hôpital Rotschild 
de Paris, donnera le 7 Janvier, à 
7 heures 3e p.m., à l'Hôpital Eu-
ropéen, une conférence illustrée 
do projections lumineuses, sur la 
c  chirurgie de la surdité  ». 

Le Dr. Jean Salomon Danic est 
an des grands spécialistes des in-
firmités de rouie. 

X  L'ARBRE DE NOEL 
RUSSE  t  C'est le dimanche 11 
Janvier qu'aura lieu à partir de 
4 h. p.m• à l'Eschyle-Aryon le 
traditionnel Arbre de Noël russe. 
On sait le succès que remporte 
habituellement cette fête où les 
enfante s'amusent autour d'un 
bel arbre do Noël. laissant plus 
tard la place aux grands qui dan-
sent jusqu'il, une heure avancée. 

Cette année, il y aura une jo-
lie tombola. un excellent buffet 
et divers divertissements. Les 
élèves do Mme Simanovska pré-
teront gracieusement leur con-
cours et un jazz entraînant, fera 
danser petits et grands. 

Le prix d'entrée est de P.T. 
20,5. 

L'exécution 
du plan quinquennal 
Le lewa Mohamed Naguib, 

président du Conseil des mi-
nistres et président suprême du 
Conseil permanent de l'expan-
sion de la production nationale 
et de la commission supérieure 
de planification, vient d'inviter 
les membres de ces organismes 
ainsi que les membres des com-
missions du plan quinquennal 
à la cérémonie inaugurale des 
travaux qui aura lieu demain 
matin à l'Opéra (lu Caire. 

REGRETTABLE 
INCIfbENT 

Un regrettable incident s'est 
produit avant-hier dans la cour 
de l'église du Sacré-Coeur à 
Ibrahimieh: on ne sait au jus-
te dans quelles circonstances, 
un jeune homme a eu une vin-
lente altercation avec un agent 
de police  qui, paraît-il, l'avait 
frappé. 

Nous signalons la chose avec 
la conviction qu'un e  enquête é-
tablira les responsabilité'.  

chic du Club Mohamed Aly 
tout rayonnant de jolies'. 

femmes portant d'éblouissantes 
toilettes, et le bal de la Réfor-
me Illustrée-Palestra qui, cro-
yons-nous, a battu tous les re-
cords car il  y avait plus de 400 
dlneurs. 

Cette joie. générale est, di-
sons -le, de bon augure. Les A-
lexandrins à l'unanimité, ont 
voulu oublier leurs soucis et 
saluer 1963 dans  la  joie géné-
rale..  Ceci, assurément, leur 
portera bonheur. 

11 faut rendre un hommage 
tout spécial aux autorités qui 
ont permis à tous  les  établisse-
ments à rester ouverts jus-
qu'aux petites heures et qui 
ont coopéré à la réussite com-
plète de cette fétu die Nouvel 
An. 

Le réveillon 
"Réforme Illustrée"- 

Palestra 
Ce tut un véritable triom-

phe. Plus de 400 dlneurs, et à 
à h. du malin on dansait enco-
re. 

Une décoration très heureu-
se, des lumières judicieusement 
placées, des réflecteurs, des ta-
pis, des plantes vertes avaient 
transformé magiquement le 
terrain de basket en un vérita-
ble et luxueux salon. Le dlner 
servi par Paetroudis fut im-
peccable dans le sens le plus 
complet du mot. Malgré l'af-
fluence des dlneurs, le service 
réalisa le miracle de la célérité 
et de la perfection réunies. 

Le ballet 1900 exécuté put' les 
élèves de l'Académie Gorilo-
vich fut très spectaculaire. il a 
constitué la grande surprise de 
la soirée et a obtenu un très 
vif succès. L'ensemble des 24 
jeunes et gracieuses ballerines 
formait vraiment un coup 
d'oeil splendide. 

•Parmi les invités, on recon-
naissait les autorités égyptien-
nes en tête desquelles le kai-
makam Ahmed Hussein Far-
rag, Commandant de la zone 
Nord, le Lewa El Lamei, Com-
mandant de la police, M. Ab-
bas Guinena, sous-gouverneur 
d'Alexandrie, ainsi que les au-
torités consulaires italiennes, 
en tête desquelles le Consul 
Général et Mme Montesi. 

Encore un fleuron qui s'a-
joute au brillant palmures des 
succès de « La Réforme Illus-
trée e et de la Palestre. 

LES HISTOIRES 
DE L'ANCIEN ROI 
LA PI  lESSI?i4NE.DtVRAI,1 7 - 

PLUS S'EN OCCOPElt 

Un journal allemand pa-
reissant à Hambourg ayant 
publié des mémoires de l'ex-
roi et des commentaires attri-
bués au général Naguib, une 
personnalité allemande a a-
dressé une lettre au chef du 
gouvernement, où elle déplo-
re que l'on s'occupe encore 
de l'ex-souverain.  a  Le mon . 

de en a assez  de  tes ! , !stoi-
res dit-elle, et la  presse  d I..- 
gypte ne devrait plus s'en oc-
cuper.» 

Le président du Conseil a 
répondu que pour sa part, il 
détestait ce genre de publi-
cations et que deux journaux 
seulement en Egypte publiai-
ent les Mémoires de Farouk. 
11 a terminé en remerciant 
son correspondant et en lui 
faisant des voeux pour la 
Noel et la Nouvelle Année. 

Grand incendie 

dans une minoterie 

40.000 L.E. DE DEGATS 

Un incendie s'est déclaré, hier 
matin, dans une grande minoterie 
Appartenant aux Fils Awad, sise 
à Remous, près du Canal Mah-
mendia. 

Fort heureusement. la  prompte 
intervention do presque toute la 
brigade des Pompiers et d'un 
nombreux matériel a permis de 
circonscrire le sinistre et d'em-
pêcher la destruction de tout un 
bloc de petits et vieux immeu-
bles du voisinage. 

Les dégâts; sont estimés à 
quarante mille livres et ne sont 
couverts par aucune assurance. 

MODIFICATION 
DU REGIME DES 

IMPORTATIONS 
Le Dr. Abdel Guelil et Ema-

ry, Ministre des Finances, vient 
de prendre un arrêté modifiant 
comme suit le premier paragra. 
phe de l'art. 2 de l'arrêté No. 
120 de 1952 assujetissent toutes 
les importations en Egypte au 
régime des permis d'importa-
tion: 

«  Toutes les marchandises 
provenant dans le Royaume 
d'Egypte seront libérées sans 
besoin do permis d'importation, 
et ce jusqu'au 30 Juin 1058, el 
un crédit confirmé a été ouvert 
en ce qui concerne ces marchan-
dises avant le 7 Octobre 1952 et 
que ce crédit demeure valable. 
Dans ce cas, un certificat de 
valeur sera délivré à l'importa-
teur, à sa requête, sur présen-
tation de la formule bancaire 
requise ». 

Charmante réception tradi-
tionnelle, hier matin, au Con-
sulat général de France où M. 
et Mm e  Guy Monod ont reçu 
les membres de la coloni e  et les 
nombreux amis de la France 
venus leur présenter leurs sou-
haits de bonne et heureuse an-
née. 

Prenant la parole au nom de 
la colonie française, M. Guy 
Davezac, directeur général du 
Crédit Lyonnais, a prononcé 
une belle allocution dont voici 
les principaux passages: 

a Les voeux qui vous sont a-
dressés, Monsieur le Consul gé-
néral, vont aussi, à n'en pas 
douter, au pays dont vous êtes 
ici le représentant officiel. 

« Ces témoignages de sympa-
thie nous sont d'autant plus 
précieux que, depuis quelque 
temps et de divers côtés, les 
accusations les plus inatten-
dues et les plus injustes sont 
portées contre la France, à 
qui l'on ne cess e  de prodiguer 
des humiliations et des leçons. 

« Aussi est-ce avec un grand 
réconfort que nous avons en-
tendu proclamer récemment par 
le président Auriol, lors de l'i-
nauguration, sur le Rhône, du 
plus grand barrage  d'Europe, 
que notre pays, à qui c ses in-
nombrables blessures auraient 
bien donné le droit de se re-
trancher clans sa propre souf-
france », n'avait cependant pas 
cessé, face à ses ruines, « de 
donner d'éclatants témoignages 
d e  son relèvement, de son éner-
gie, de sa fibre morale >, mis 
au service d'initiatives généreu-
ses et fécondes. 

e La dignité et la fermeté de 
ces paroles rendent plus fer 
vents encore les voeux qu'en 
ces temps difficiles nous for-
mons pour notre pays et dont 
je vous demanderais, Monsieur 
le  Consul général, de bien vou-
loir être l'interprète auprès de 
Monsieur le Président de la 
République. 

• I 
«A ces voeux, j'ajoute l'ex-

pression de la tristesse, profon-
dément ressentie par les Fran-
çais d'Alexandrie et par leurs 
amis, pour le drame qui vient 
de frapper si durement le pa-
villon français; ils s'associent 
de tout coeur au deuil des fa-
milles éprouvées par cette ca-
tastrophe. 

a Le 	Champollion 	était 
pour nous l'ami, impatiemment 
attendu, le messager

' 
 qui vient 

de France; il était, de plus, le 
symbole de la traditionnelle a -
mitié de notre pays et de ceux 
du Proche-Orient; aussi, com-
prendra-t-on la peine que nous 
éprouvons à la pensée qu'il 
n'est plus maintenant qu'un a-
mas  (le ferrailles, rongé par la 
sente•  e 

e Du moins, cette épreuve, si 
terrible soit-elle, apporte-t-elle 
quelque raison d'espérer à tous 
ceux qui croient qu'en cette 
heure où l'ombre de menaces 
inconnues pèse sur la terre, le 
destin du monde dépendra, en 
définitive, de cette armée invi-
sible et silencieuse des hommes 
de bonne  volonté, d'où se déta-
chent, parfois, en avant-garde, 
des volontaires tels qu e  les frè-
res Baltaji. 

e Ne nous y trompons pas ; 
si les noms de ces héroïques 
marins libanais, hier inconnus, 
sont aujourd'hui sur toutes les 
lèvres, c'est parce qu'en expo-
sant leurs vies pour en sauver 
d'autres, qui leur étaient étran- 
gères, ils sont venus apporter 
en silence  le plus pur et le plus 
émouvant témoignage de fra- 

Les nouvelles coupures 

de  5  et 10 piastres 

porteront l'effigie 

de Nefertiti 

L'impression des nouvelles cou-
pures de cinq et dix piastres a été 
commencée par l'Administration 
de l'Arpentage. 

C'est Pu:ligie de la reine Ne-
fertiti qui sera gravée sur ces 
coupures, qui porteront la signa-
ture du Dr. El Emari, ministre 
des Finances et de l'Économie, 

CONFERENCE 
DES BANQUES 

La Conférence 'des Banques 
d'Egypte s'est réunie le lundi, 29 
Décembre 1952, et a procédé à 
l'élection (1^ son Bureau pour 
1953. 

Ont été élue, à l'unanimité : 
Président : M. Mohamed Amin 

Chehayebs Directeur Général de 
la Banque Misr, 

ler Vice-Président: M. W. Je 
Kenny, Directeur de la Banque 
Ottomane, Alexandrie, 

2ème Vice-Président: M. H. L. 
Cossenas, Directeur de la Banque 
Nationale de Grèce. Alexandrie. 

Fondée en 1937. cette Associa-
tion a pour objet de créer et en-
tretenir des rapports Utiles et ré-
guliers entre ses membres. don-
ner le plus d'unité possible aux 
règles de la profession bancaire 
en Egypte, étudier en commun 
les lois, décrets ou règlements, en 
vigueur ou en projet, internant 
la praelesion, créer un centre 
d'action qui nidernit au dévelop. 
peinent  et k  la prospérité dit eorn-
lucres,  et de l'industrie. 

C'est la deuxième fois que M. 
Chelles-eh est élu Président de la 
Conférence. Sa premien,  élection 
à la tête de cet importent orges 
ultime date de 1048  

ternité et de solidarité humai-
nes, dans un monde assourdi de 
crise de haine, et déchiré par 
des égoïsmes féroces. 

e Aussi, les prions-nous d'ac-
cepter l'hommage de notre ad-
miration, non seulement pour 
avoir sauvé des centaines de 
vies, mais aussi pour avoir 
donné à l'humanité d e  puissan-
tes raisons d'espérer. 

e  Au terme du pélerinage 
secret, poursuivi par chacun de 
nous, en cette dernière veillée 
de  décembre, autour des événe-
ments, qui nous ont assaillis, 
tout le long des douze mois é-
coulés : circonstances extérieu-
res, réussites, échecs, deuils, 
maladies, peut-être aussi dra-
mes insoupçonnés, notre pen-
sée s'attarde au souvenir 'de 
ceux qui nous ont quittés à 
l'aube  ou au déclin de l'un de 
ces 365 jours, pour la plus 
grande aventure qui leur res-
tait à courir, celle de leur pro-
pre mort. 

<La liste en est, hélas, bien 
longue: 26 noms pour la seule 
ville d'Alexandrie, 28 noms de 
Français et de Françaises, qui 
se  sont endormis dans cette 
terre d'Egypte, après lui avoir 
consacré le meilleur de leurs 
vies. 

«  Banquier comme Ar/tend 
Delprat, 	hommes 	d'affaires 

La plupart de nos confrères 
de la grande presse de langue 
arabe soulignent, depuis quel-
ques jours, les gros désavanta-
ges de la nationalisation de 
certains services publics et don-
nent comme exemples — com-
bien éloquents et significatifs 
— l'administration des chemins 
de fer de l'Etat et celle des té-
léphones, pour ne pas en citer 
d'autres, jusqu'aux hôpitaux où 
les cqgnmissions de réorganisa-
tion  d  d'épuration ont dû assu-
mer une lourde besogne. 

Et nos confrères de pousser 
le même  cri; Pas de nationali-
sation, à chacun son métier. 

Cette véritable campagne —
que les récents événements jus-
tifient pleineMent — donne ',au 
earlassir» l'ocetasioh de seuligner 
les conditions pour le moins 
injustes qui continuent à être 
imposées à la Compagnie du 
Gaz ainsi que le manque de 
compréhension de l'ancienne 
Commission municipale qui a-
vait rejeté en bloc autant la 
demande de réadaptation du ta-
rif de l'administration du 
transport en commun que celle 
de la compagnie. 

Il est à remarquer qu'aucune 
comparaison ne peut être éta-
blie entre cette administration 
qui appartient à la ville et qui, 

CONFERENCE DE PRESSE 

Les établissements 
publics sont autorisés 

à rester ouverts 
jusqu'à 2 h. du matin 
Le miralai Aluned El Taller, an-

cien chef du Bureau des Moeurs 
au gouvernorat d'Alexandrie, ac-
tuellement commandant de la po-
lice des passeports et de la na-
tionalité au Caire,  a  tenu, hier, 
une conférence de Presse au 
Club de l'Ordre des Journalistes 
sur les moyens de développer le 
tourisme. 

Le miralai El Taher n souligné, 
notamment .  la nécessité d'embel-
lir et de moderniser les centres 
d'estivage égyptiens aussi bien 
pour tee touristes que pour la po-
pulation elle-même. 

Les touristes qui viennent en 
Egypte se plaignent souvent de 
l'heure de fermeture des éta-
blissements publics — ce que nous 
avons déploré lei  —  même à plus 
d'une reprise. On sait, en effet 
que l'heure de fermeture est mi-
nuit, en hiver et une heure du 
matin en été. Aussi, la commis-
ciao présidée par le directeur de 
la Sécurité Publique pour les tif-
faine du tourisme a-t-elle suggé-
ré de modifier ces horaires on 
nutoriennt les établissements pu-
blies à fonctionner jusqu'à 2 h. du 
matin en hiver et 3 h. en été. 

Le Miralai El Toher a ensuite 
abordé un sujet délicat entre 
tous ; celui des boissons alcooli-
ques. Le fait par les autorités, 
dit-il, de permettre l'usage de 
telles boissons n'est prie en soi 
condamné par la religion, du mo-
ment qu'il existe des gens appar-
tenant à des religions différentes 
et que le fidèle reste libre de 

s'abstenir d'en consommer. 
Enfin, il a traité de la nécessi-

té de réorganiser et d'améliorer la 
prenne:Inde touristique ainsi quo 
l'échange de touristes puis il a 
terminé en annonçant que les au-
torités ne tarderont pas à  «  épu-
rer > et à améliorer la police des 
passeports qui nomprentl. actuel-
lement, 500 nette et 135 offi-
ciera. 

Comme en le voit, d'excellents 
projets sont en vue dont la réa-
lisation fera un grand bien au  

comme Gabriel Hannaux, Frè-
res des Ecoles Chrétiennes, 
Soeurs de Charité — et je 
m'excuse de ne pas les citer 
tous — ils ont été les bons ou-
vriers du rayonnement de la 
France en Egypte. 

c En soulageant les souffran-
ces et les misères, en contribu-
ant à la diffusion de la langue 
et de la culture françaises, en 
apportant à la gestion des af-
faires, dont ils avaient la char-
ge, leurs qualités d'habileté et 
de sérieux, ils ont maintenu les 
vieilles traditions de charité 
désintéressée, d e  rayonnement 
spirituel et de collaboration é-
conomique féconde, qui ont 
toujours été celles de la Fran-
ce en Egypte. 

« Nous restons prêts à les 
suivre et en remerciant le Pré-
sident du Conseil égyptien, le 
général Mohamed Naguib, de 
nous y avoir invités et d'avoir 
tenu à dissiper les inquiétudes 
qui pouvaient apparaître, ici 
ou là, au sein des colonies é -
trangères, nous le prions de 
vouloir bien agréer l'assurance 
de la collaboration loyale de la 
colonie française d'Alexandrie, 
ainsi que l'expression des voeux 
fervents qu'elle forme pour sa 
personne et pour son pays, qui 
est notre second e  patrie >. 

(Lire la suite en page 4) 

nonobstant tous les avantages 
inhérents à ce fait, est quand 
même déficitaire au point qu'el-
le ne paie plus, depuis trois an-
nées, la redevance de 250.000 
L.E. par an à la Municipalité) 
et la Compagnie du Gaz, con-
cessionnaire d'un service public 
en vertu d'un contrat exposant 
clairement autant ses droits 
que ses obligations et qui n'a 
aucun des privilèges accordés 
au transport en commun. 

Après avoir relevé les entre-
tiens que le directeur de la 
Compagnie vient d'avoir avec 
l e  directeur général de la Mu-
nicipalité et l'esprit de conci-
liation dont le premier a fait 
preuve en ajournant les mesu-
res. envtaagéss  au, ur,tie  l'em - 

 »pire de' tubes  fie  ; no-
tre confrère écrit: 

« La Compagnie continue à 
faire preuve de bonne volonté 
et son attitude est en harmonie 
avec l'esprit qui ,,anime la nou-
velle Commission administrati-
ve qui s'efforce de résoudre 
tous les problèmes en suspens 
dans une atmosphère de com-
préhension et de coopération 
mutuelles pour sauvegarder les 
intérêts bien compris du public 
et les droits de chacun, comme 
ce fut le cas avec la Compagnie 
des Eaux >. 

«Al Bassir» fait l'historique 
de la concession qui date du 12 
mars 1869 pour l'éclairage de 
la ville au gaz, puis les amen -
dements apportés à la suite de 
l'éclairage électrique et l'adap -
tation au développement énor-
me de la ville et de la banlieue 
totalisant aujourd'hui plus d'un 
million d'habitants alors qu'il 
y a cinquante ans à peine, A-
lexandrie n'était qu'un gros 
village. 

Le contrat fixait le prix sur 
la base du tarif de Paris ma-
joré du tiers puis, à l'époque 
de Mohamed Seddik — et après 
l'envoi en mission spéciale à 
Paris, pour documentation, de 
Me. Edward Succar, ancien 
chef des services publics et du 
contentieux — la Municipalité 
avait convenu avec la Société, 
en 1939, de modifier certaines 
clauses et conditions. 

Or, à l'heure qu'il est, le prix 
du courant électrique (en ex-
cluant près des deux-tiers que 
perçoivent le gouvernement et 
la Municipalité sous forme de 
taxe) est beaucoup plus bas 
à Alexandrie que dans n'impor-
te quelle autre vill e  d'Egypte 
CEPENDANT QUE LES 
FRAIS GENERAUX, LES AL-
LOCATIONS OBLIGATOIRES 
DE VIE CHERE, LA HAUS-
SE CONSIDERABLE DU 
COMBUSTIBLE,  •  DES MA-
CHINES ET DE TOUTES 
LES MATIERES PREMIE-
ERS GREVENT LOI/DE-
MENT LE BUDGET AU 
POINT QUE LE BENEFICE 
DE LA COMPAGNIE AT-
TEINT DIFFICILEMENT LE 
3% (TROIS POUR CENT). 

En présence de cet état de 
choses, la Compagnie ne de-
mande qu'un traitement équi-
table et rien de plus; ELLE A 
DROIT, INCONTESTABLE-
MENT, A UN BENEFICE 
DE DIX POUR CENT CON-
FORMEMENT A LA LOI 
SUR LES SERVICES PU-
BLIC et c'est ce droit que la 
Commission devrait lui recon-
naître. 

M, Hussein Sobhi, directeur 
général de la Municipalité, 
prépare une noté destinée à la 
nouvelle Assemblée afin qu'une 
solution juste et conforme à un 
droit reconnu soit apportée à 
cette question dans le même 
esprit qui a permis de résoudre 
l'affaire des eaux et celle du 
transport en commun. 

M. Panayotti Skanitlis, de-
meurant dans une chambre 
sur la terrasse d'un immeuble 
de trois étages de la rue Eu-
keu, à Ibrahirnia, s'est préeen-
te avant-hier, aux premières 
heures, au poste de police du 
quartier et a déclaré à l'offt-
ciel-  de service qu'une odeur 
tic putréfaction se dégageait 
de la chambre de sa voisine, 
une entraîneuse de bar nom-
mée Fahima Ahmed Ahdel A-
ziz qu'Il n'avait, dti reste, pas 
vue depuis plusieurs jours. 

L'officier alerta, aussitôt, le 
gouvernorat et, quelques ins-
tants après, le lewa Sadek T.n-
mei, commandant de la poli-
ce, le heimakam Bayoutni 

rapt,
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rem, marrionr du poste de Mo-
linrrem Bey, le hickhaehi Ka-
mal Guindi, inspecteur du 
kism, le kaimakam Mershatned 
Lahlb, sous-commandant de la 
police et le sagh El Sayed 
Salem, inspecteur de la sûreté, 

,5)c:
clam 

 rendaient sur les lieux et 
fortaient la porte de la  
1

Ils reculèrent d'horreur à la 
vue du cadavre de la manuel-
relise femme, étendue sur son 
lit, égorgée et entourée de 
sang coagulé. L'état du corps 
sr 

i 

indiquer que le meur- 
tre r montait  à  plusieurs 
i rai 

rs). l  QUacEolTtae  E ET ARRESTATION 
D'UN SUSPECT 

Les chefs de la police se 
mirent en toute hâte, en cam-
pagne et l'enquête préliminai-
re a été singulièrement fàV0- 
risée par la découverte, dans 
la chambre de la victime, de 
la photographie d'un caporal 
des gardes-eûtes et d'une car-
te portant son nom: Kemal 
Ahdel Aziz Animer. 

Une demi-heure après, le ca-
poral était amené au Parquet. 

Interrogé, il a déclaré con-
naître Fahima depuis quelque 
temps et lui avoir rendu vi-
site chaque vendredi. 

— La dernière fois, dit-il, 
que je l'ai vue, ce fut le 26 dé-
cembre. J'ai passé une partie 
de la matinée avec elle puis 
noue Aveuli* déjeuné ensemble 

UN NOUVEAU 
SYSTEME DE VENTE 
ET DE RATIONNEMENT 

DU POISSON 

On a noté que depuis que 
l'Administration des Péche-
ries a limité le nombre des 
bateaux de pèche italiens 
dans les eaux égyptiennes, 
los quantités de poisson ont 
beaucoup baissé sur le mar-
ché. 

Un haut fonctionnaire de 
l'Approvisionnement a décla-
ré à ce propos que, le minis-
tre est en train d'étudier la 
question et qu'il va prendre 
les mesures nécessaires. 

On noté également. que 
des restaurateurs achètent le 
poisson h des prix supérieur s  
l ceux de la tarification. aus-
si il a été décidé d'appliquer 
un nouveau système de ven-
te et de rationnement contre,

-1é par les autorités. 
INSPECTIONS-SURPRISL; 

Plusieurs plaintes ayant é-
té reçues à. l'encontre des 
boulangers qui vendent le 
pain  à  un poids inférieur à 
celui prescrit, il a été décidé 
d'effectuer de nuit, des visites 
surprises dans les boulange-
ries. 

LES PRIX DU FER 
VONT BAISSER 

Selon certaines informations 
les prix du fer de construc-
tion tendant à la baisse. 

On apprend que de gran-
des quantités de fer arrive-
ront très prochainement en 
Egypte, provenant de Belgi-
que et d'autres pays, et ceci 
ne manquera pas d'influer 
sur le prix du fer. 

CINEMAS 

RADIO 

Pour permettre aux sociétés 
concessionnaires des services 

publics de s'acquitter de leur tâche 
La Municipalité se doit d'appliquer 
les accords avec autant d'équité que 

de compréhension 

Le crime - qui a eu le vol pour mobile- 
semble avoir été commis par un caporal 
des gardes-côtes qui est l'objet de très 

graves présomptions 

et je l'ai quittée  vers ô heurta 
de l'après-midi. 

— C'est tout? 
— Oui, c'est tout. 
— Tu ne sais pas qui l'a 

tuée? 
— Non. 
De  nombreuses empreintes 

digitales ont été relevées per 
le service anthropométrique et 
le caporal a été gardé à la 
disposition de la justice. 

Le cadavre a été transporté 
d la morgue pour les constata-
tions médico-légales et c'est ici 
que le détail — d'apparence 
peu important — donné par 
le caporal s'avérera décisif. 
En effet, si l'autopsie prouve 
que la mort remonte à plus 
de quatre jours, entre le 26 au 
soir et le 31 au matin, et, par 
conséquent à une date anté-
rieure à celle à laquelle il e 
affirmé avoir rencontré la vic-
time, le caporal aura des 
comptes à rendre sans comp-
ter les empreintes. 

LE CHIEN POLICIER 
«MORD»  LE  CAPORAL 

En attendant le rapport du 
médecin légiste, le service des 
investigations criminelles 
eu recours à l'expérience (qui 
a toujours donné des résultats 
aussi rapides qu'efficaces) du 
chien «Bevan». 

Celui renifla clivera objets 
trouvés dans la chambre de la 
malheureuse femme, nuit 
«mordit» le caporal placé par-
mi plusieurs individus; ; il 
le «mordit» même à quatre 
reprises et Kemal Ahdel Aziz 
Ammar parut très troublé 

Il a été incarcéré en atten-
dant la reprise de l'enquête, 
ce matin. 

QUELQUES TEMOIGNAGES 
ACCABLANTS 

Le substitut du Parquet e 
d'autre part interrogé quatre 
jeunes femmes qui ont connu 
Fahima et qui exercent le nié' 
me métier qu'elle dans des 
bars interlopes du quartier de 
la douane et de la rue da l'An-
cienne Bourse. 

Elles ont toutes affirmé que 
le Caporal vivait intimement 
avec leur anee et qu'il buvait 
beaucoup d'aime! en sa corn-
pagnie. Il avait été l'amant 
d'une autre entraineuse qui 
est décéde,e il y tee quelques 
mois 'avant de devenir celui 
(le. Fahima i  hien -qu'il soit ma- 
rié et père do trots enfants.  ' 

D'autre part, nous appre-
nons en dernière heure tjuo les 
empreintes qui ont éte 
yées et dont quelques-unes per 
tent des traces de sang, sont 
absolument identiques à celles 
du caporal. 

Ajoutons que le vol a été le 
mobile du crime car la victi-
me possédait cinq bracelets 
en or qui ont disparu, 
en même temps qu'un appa-
reil de radio. 

Or, cet appareil a été trouvé 
au domicile de —  l'assassin. 

De Paris à Buenos-Ayres 
De New-York à Melbourne 

Dans plus de 30n villes, des 
milliers de personnes appren-
nent les langues vivantes à 
l'Ecoie BERLITZ. 

Français, Anglais 
Allemand, Arabe 
Italien, Espagnol 

etc. 
Nombre maximum d'élèves 

dans chaque olasse g 

HUIT 
Ouverture de nouveaux 

cours 

Leçon d'essai gratuite 

Ecoles BERLITZ 
ALEXANDRIE : 28, Bld. 
Saad Zaghloul, Tél. 28226 

LE CAIRE : 165, Rue Me. 
hamed Bey Farld. 

Théâtre MOHAMED ALY 
Saison de Comédie Française 

JANINE CRISPIN - PAUL AMIOT 
2 DERNIERS JOURS 

Samedi 3 Janvier 1953 
Matinée à 5 h. 30 : LE PAIN DUR 

DE P. CLAUDEL 

Soirée : LE PERE DE MADEMOISELLE 
DE R. FERDINAND 

Dimanche 4 Adieu de la Troupe 
Matinée à 5 h. 30 : LE DON D'ADELE 

DE P. BARILLET 

Soirée : Mlle ANTOINETTE 
DE J. GUITON 

CES SPECTACLES CLOTURE RONT LA SAISON FRANÇAISE 
DE COMEDIE 1052/53 



plus singuliers tableaux et 
des plus animés que celui 
que présente ce peuple im -
mense. Je sors toujours le 
dernier de ce jardin. Je m'i-
magine être à la vallée de 
Josaphat, mais où personne 
n'attend son jugement.» 

Les raisons historiques et 
esthétiques qui plaident pour 
l'intégrité du jardin sont si 
manifestes qu'il n'est guère 
besoin de s'y étendre. Une 
traversée en surface qui le 
couperait par le milieu le dé-
figurerait. Les milliers d'en-
fants qui y fleinent le jeudi 
et le dimanche n'y trouverai-
ent plus la sécurité de leurs 
ébats: cette oasis de ve rdure 
au coeur. de Paris serait 
urée au isrult et à la trépida-
tion: en fait on aurait deux 
jardins au lieu d'un, avec u-
ne perspective rompue et u-
ne harmonie générale irré-
médiablement détruite. A -
près cela la percée du Palais-
Royal ne se ferait plus guère 
attendre. • • • 

Reste la solution du pas-
sage souterrain. Elle est plus 
raisonnable, mais soulève de 
graves problèmes techniques 
en raison du passage du mé-
tropolitain sur la bordure 
nord du jardin. A moins d'en 
ouvrir l'accès sur la place 
Vendôme, autre site intou -
chable (bien que converti au-
jourd'hui en garage d'auto-
mobiles), il faudrait amputer 
une large partie du parc. -
C'est un moindre mal, mais 
un •mal quand même. 

On doit vivre avec son siè-
cle, nous dit-on, et consentir 
aux exigences de la vie mo-
derne les sacrifices inéluc-
tables. Le Paris de la fin de 
notre siècle ne sera plus ce-
lui que nous avons connu. 
Ce sera celui des immeubles 
à vingt étages et des archi-
tectures industrielles. 

Mais ce progrès  -  si c'en 
est un -  qui transforme en 
puits des rites dont la lar-
geur a été calculée pour dee 
maisons de dimensions mo-
déréeS, appelle  k  son tour u-
ne politique nouvelle d'aéra-
tion. lin nesoin accru de poS-
Sihilités rie s'isoler du brunit 
et de la trépidation. il serait 
paradoxal qu'au montent nfi 
la ville crée rle notivaux squa 
rps et ,:wriuree de  I ra fo r-
rt , I .  0.1 ronntalipoc lenJ rares 
reieu.rs lihrrc qui enheieleol 
dette la raolltile nn CornMen -
rat par défieniretsmilli'er nu 
reireintire ceux. qui exis -
lent. 

LE RAPPORT DE M. MAHMOUD FAWZI SUR LONDR ES : 	L'ancien ambassadeur 
d'Egypte à Londres, devenu Ministre des Affaires Etrangeres dit au Président du Conseil : Les 
nouvelles sont !es mêmes : si nous faiblissons, nous seront mangé s, si nous montrons notre force 
nous obtiendrons tout. (AI Akhbar). 

LES TUILERIES SERONT- ELLES 
TRAVERSEES  PAR  UNE AVENUE ?  

Notre excursion 
en HAUTE  -  EGYPTE 

sera un grand succès 

A peine avions-nous annoncé 
dans e La Réé:orme Illustrée » 
les détails de notre excursion en 
Haute-Egypte que de nombreuses 
personnes sont venues s'inscrire à 
mas bureaux pour y participer. 
En fait, la moitié des places pré-
vues a été enlevée le premier jour 
et  nous conseillons vivement à 
tous ceux que ce voyage intéres-
se de s'inscrire au plus tôt. cal 
une fois le chiffre fixé atteint, il 
nous sera impossible d'admettre 
d'autres participants. 

Toutefois, nous avons une im-
portante rectification à faire con-
cernant aussi bien les inscrits 
que ceux qui comptent le fair',. 
Le séjour à Louxor avait été pré-
vu au Luxor Hotel. Mais ayant 
appris que malgré la décision pri-
mitive, le Winter Palace avait 
décidé d'ouvrir pour quelques se-
maines, -meus. avens --immédiate 
ment modifié nos platis en con-
séquence et c'est dans ce luxuèux 
palace que le s  excursionnistes 
panseront leur séjour à Louxor. 
Mais ce changement nous a obli-
gé à modifier quelque peu le prix 
de l'excursion qui a été porté de 
L.H. 26 à L.H. 28, augmentation 
plus que compensée par l'excel-
lence du service et des conditions 
de séjour de ce grand hôtel de 
réputation internationale. 

Rappelons que l'excursion se 
déroulera du jeudi 22 Janvier au 
jeudi 29 Janvier et que le prix 
comprend tous les frais de vo-
yage en wagons-lits et wagons-
restaurant, le séjour au Winter 
Palace à Louxor et au Cataract 
Hotel à Assouan ainsi que tous 
les frais d'excursion. 

LE "PERISCOPE" 
Le numéro spécial de Noël 

de la vaillante revue de l'Union 
française des anciens combat-
tants et soldats à Alexandrie 
vient de paraître. 

Il ne le cède en rien aux pré-
cédents: contes, articles docu-
mentaires, description de quel-
ques-uns des merveilleux sites 
de France, chronique combat-
tante, voyages etc. font de ce 
numéro spécial un journal des 
plus  vivants. 

Nos sincères félicitations 	à 
M. Gaston Poutot et à toute 
l'équipe. 

Imprimerie PROCACCIA 
Ta. 28628 

Il n'est pas nécessaire que 
je m'étende sur tous les pro-
jets de l'Egypte nouvelle, pro-
jets qui ont pour but le  relè-
vement du pays et le  bien -être 
de tous les habitants, tant na-
tionaux qu'étrangers, en sau-
vegardant l'inter« général ain-
si que l'intérêt privé. 

Ainsi que je l'revais déjà dé-
tiaré A la presse lors de mon 
retour de voyage, notamment 
au Journal d'Egypte, il faut a-
voir confiance dans le Nou-
veau Régime. 

Toute notre Cul- est en re-
tard, 

Nos valeurs foncières qui ne 
sont pas soumises à la Le; A-
graire devront cerner du ter-
rain. 

L'Industrie en Egypte prend 
un nouvel essor et les prix de 
revient se mettent au niveau 
de la concurrence étrangère. 

Les réserves prudentes cons-
tituées par nos sociétés trou-
vent à présent leur utilité. 

Les Bilans qui nous ont été 
soumis expriment, pour la 
grande majorité, l'état floris-
sant de leurs affaires. 

Notre circulation 	fiduciaire 
s'éleva A plus de 220 millions 
de livres. 

Le produit de notre récolte 
cotonnière laissera plus de 100 

Municipalité d'Alexandrie 
Des offres sont reçues jus-

qu'au 2 février 1953 à midi 
pour les travaux suivants: 

1) Revêtement des rues El-
Aman et Choudi, à Gabbari. 
Coût P.T. 50. 

2) Construction d'une plate-
forme à la plage de Assafra. 
Coût P.T. 50. 

3) Construction d'un mur de 
protection pour le réservoir du 
drainage de Kaiet Bey. Coût 
P.T. 20. 

Copies des cahiers des char-
ge s  et  •  plans y relatifs peuvent 
être retirés du Service Techni-
que contre  paiement des prix 
ci-dessus par copie. Les de-
mandes doivent être présentées 
sur papier timbré de P.T. 5. 
Droit de poste P.T. 5. (60) 

DISPENSAIRE 
MINA  -  EL - BASSAL 

Mme Oswald J. Finney a 
fait don de L.E. 250 au Dis-
pensaire  Mina-El-Tressai pour 
l'année 1952. 

Le Dispensaire présente ses 
vifs remerciements à la gêné-

millions de livres, qui vien- reume donatrice. 
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LA QUESTION DE LA RADIO 
On parle de permettre à la radio de l'Etat égyptien de 

diffuser des programmes pu-blicitaires, pour lui permettre 
d'augmenter ses ressources. Mais notre confrère AL AH-
RAM est contraire à cett e  solution, où il voit un retour en 
arrière au lieu d'un pas en avant. 

REVUE DE LA PRESSE  
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Lisez-moi ça... s 
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LE PRENOM 

Le Service Sanitaire a-t-il le 
droit, en Egypte, de refuser 
l'inscription d'un prénom d'en-
fant sur ses registres d'état ci-
vil? 

Nous ne le pensons pas. On 
entend, un peu partout, des 
noms tellement ridicules, tel-
lement baroques, qu'il ne sem-
ble pas qu'une loi ait été ja-
mais promulguée pour en ern 
pécher la diffusion. 

Songez que, pour conjurer le 
mauvais oeil, des parents su-
perstitieux donnent en ce pays 
à leurs enfants des noms dont 
là traduction très fidèle est: 
«Malheureux», «Infortuné»... 

Pareils noms peuvent. plus 
tard, exercer sur celui qui les 
tarte, une influence néfaste; 
provoquer chez lui un comple-
xe d'infériorité. 

On n'a pas pensé, en Egypte 
- où les législateurs ne chô-
ment pas - à légiférer en cet-
te matière. 

En France, on y a songé, et 
depuis bien longtemps. 

A l'époque de la Révolution 
Française, après la fermeture 
des églises et la confiscation 
dee biens du clergé, des cito-
yens qui voulaient fournir la 
preuve indiscutable de leur at-
tachement à la République, 
donnaient A leurs enfants des 
noms de plantes: «Violette, 
Pâquerette, Marguerite...» 

Pour mettre fin à cette pra-
tique, une loi du II Germinal 
an II interdit aux officiers de 
l'Etat Civil d'inscrire sur leurs 
registres d'autres noms quo 
ceux qui figurent dans les ca-
lendriers ou ceux de personna-
ges anciens illustres. 

Cette loi est encore en vi-
vigueur. Elle est appliquée 
dans toutes les provinces de 
France et les fonctionnaires 
responsables lui donnent, à de 
très rares exceptions près, son 
entier effet. 

En Egypte, on n'a pas trou-
vé la nécessité d'établir la lis-
te des prénoms autorisés. Il 
serait cependant intéressant 
de conneitre le réaction de 
quelques fonctionnaires du 
Service Sanitaire auxquels on 
demanderait, A l'heure actuel-
le, d'inscrire sur leur registre 
le prénom de «Farouk». 

ii-grAuureurAninetarAPArdri 
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LA PUBLICITE - 
A LA RADIO 

Un de nos confrères de !sri-
gue arabe s'est mis en colère 
parce qu'il a appris que l'E-
gyjetian State Broadcasting 
l'intention de diffuser des an-
nonces publicitaires A l'instar 
de certains postes d'Europe. 

Il a affiriné qu'un tel procé-
dé signifie pour l'E.S.B. un 
recul de dix années en arriè-
re. 

Nous ne partageons pas l'o-
pinion de notre confrère. 

La publicité, de nos jours, 
est devenue une science, un 
art. Les colonnes publicitaires 
des journaux sont, très sou-
vent, beaucoup plus intéres-
santes à lire que le texte des 
colonnes voisines. Et nous a-
vons entendu à la radio de 
Monte-Carlo des annonces pu-
blicitaires., accompagnées de 
musique, de chant et do dialo-
gues humoristiques, beaucoup 
plus agréables à écouter que 
les trois quarts des autres é-
missions de ce. poste. 

Une publicité radlodiffueee 
est souvent occasion d'écouter 
une fort belle musique. Qu'on 
Se souvienne des programmes 
de musique diffusés par  '  les 
pestes Italiens au cours des 
concerts publicitaires organi-
sés par des fabriques de maca-
ronis ou des Maisons de nou-
veautes. 

En Egypte, des annonces pu-
blicitaires radiodiffusées - 
ftbstrartinn faite de leur va-
leur intrinsèque, rie leur In-
téret proprn seraient de 
nature à alimenter les caleses 
rie l'E.8.13. de rentrées pille-
tantielles qui lut permet-
traient d'améliorer sensible-
ment ses programmes. 

N.S. 

L'astrologue américain CLAY POLLAND 
VOUS DIT : Ce qu'il faudra faire demain 

SAMEDI 3 JANVIER 

	

Pour ceux qui sont nés 	M E S S A G E 
sous le intime du : 

	

I3ELIER 	_ Des amis peuvent vous donner 

	

(22 Merl au 20 Avril) 	des ennuis (C)  

	

TAUREAU 	 Vos partenaires collaborent de 

	

(21 Avril au 21 Mai) 	bo n  coeur (F) 

	

GEMEAUX 	 (.41 approuvera  U08  pians (F) 
(22 Mai au 22 Juin) 

	

CANCER 	- Vous changeres d'idée sur une 

	

(28 Juin  au  23 Juillet) 	question vitale IF) 
LION 	 - De  l'argent inattendu vous re- 

	

(24 Juillet au 23 Août) 	vient (F)  

	

VIERGE 	 Recevee des One, faites des vi- 

	

(24 Août au 23 Septem.) 	sites (F) 

	

BALANCE 	 -  De bonnes nouvelles arrivent 

	

(24 Septem. au 28 Oct) 	par la poste (F) 

	

SCORPION 	-. Sortez, amuses-voue, changes 

	

(24  Oet. au 22 Nevem.) 	de décor (F) 
SAGITTAIRE 	 -  Accordez  à  votre entourage plus 

	

(28 Novem. au 22 Dia.) 	d'attention (N) 
CAPRICORNE 	- Un mot bien placé ramènera 

	

(23 Décent. au 20 Janv.) 	la paix  cher vous (F) 

	

VERSEAU 	- So;lez plus courtois avec vos re. 

	

(21 Janvier au 19 F'évr.) 	lotions (N) 

	

POISSONS 	 -  De  bonnes perspectives sont en 

	

(20 Février au 21 Mars) 	vue  (F). 

F. : Jour Favorable_ N.  :  Neutre.  -  C.  I  Contraire.  

combien, sous l'Ordre  Nouveau, 
elle souhaite que les journalis-
tes étrangers en Egypt e  adres-

'  sent à leurs journaux l'image 
fidèle et sincère de leurs obser-
vations. 

Le service des relations pu-
bliques de  l'armée vient ainsi 
d'instaurer une heureuse tradi-
tion par laquelle l'Egypte mon-
tre  aujourd'hui qu'elle est gé-
néreuse envers ses hôtes étran-
gers dont elle apprécie les ef-
forts et la participation à sa 
renaissance. 

Ainsi également se renouvel-
l e  la belle profession de foi ex-
primée un jour par Moustafa 
Kamel, pionnier de la renais- 
sance 	nationale, lorsqu'il eut 
déclaré: 	a  Libres dans notre 
pays, généreux envers nos hô-
tes ». 

Faut-il nous résiner à voir 
ais les  années  qui viennent 

l'etiort, des urbanistes pari-
sien* consister à rendre à la 
fois la circulation plus aisée 
et l'atmosphère de la ville 
moins respirable ? 

Le problème de la circula-
tion se révèle en effet prati-
quement insoluble saris d'au-
dacieuses mesures de  e  déga-
gement », dont iseaucoup ne 
peuvent s'exercer qu'au dé-
triment des espaces libres el, 
plantés. La surface des pares clins. Il faudrait donc une loi 
et des jardins de la capitale ou  .  une déclaration d'utilité 
(hormis les bois de Boule- publique 'far le Conseil d'.E-
gne et de Vincennes, situés tat pour lever •cette seryitu-
hors de l'agglomération) re- de. 
présente environ 3,5 pour 	Mais le côté juridique de 
cent de la superficie (Mite 	l'affaire est le moins impor- 
elle est de 8 pour cent à Pm -  tant. 
me, de 10 pour cent à Lon - 	S'il est un site parisien qui 
dres, de 15 pour cent à Vien - semielait devoir rester intan- 
ne. 	 gible c'est bien le pare ame- 

Ce qui rend la situation nagé par Catherine d e  mach-
plus dramatique c'est i un- cls et transformé en jardin 
possibilité de procéder à de par Le Nôtre en 166a. Le peu-
nouveaux alignements des pls parisien y fut toujours 
rues. Ils comporteraient des chez lui. Colbert voulait en 
dérasements que la crise du fermer' les portes pour le ré- 
logement.ne permet pas 	serrer au roi. Charls Perrault 
visager. 	 eut avec le ministre une dis- 

Reste la solution des voies cession qui vaut d'être rap-
souterraines. Elle se heur te pelée. « Vous ne croiriez pas, 
dans bien des  cas  au fait-que Monsieur, lui dit-il, le res-

pect que tout le monde, jus-
qu'au plus petit bourgeois, a 
pour ce jardin. Non seule-
ment les femmes et les petits 
enfants ne s'avisent. jamais 
de cueillir aucune fleur,mais 
même d'y toucher. Ils s'y 
promènent comme s'ils étai-
ent tous des personnes très 
raisonnables. 

- Ce ne sont que des fai-
néants qui viennent ici, ré-
plique Colbert. 

- Il y vient, riposte 

quartier à. l'heure du trafic 
maraîcher. 

C'est la solution la plus sa-
ge, mais aussi la plus coeteu-
se. ne  église (sic). ou il faudra à 

Ce problème de l'urbanis -  l'avenir se donner rendez-
me est posé FOUS tous ses as- vous,» 
pects par le projet qui con- 	Colisert fil le tour du ler- 
sisterait à ouvrir une voie h 'clin, donna ries ordres, et l'on 
travers le jardin des Tuile- ne parla plus d'en fermer 
ries pour relier le quartier l'enfuie. « J'eus bien de la 
de la place Vendôme au hou- joie. ronclul Perrault d'avoir 
levard St-Germain. emptehé ou'on ôtai Cette pro- 

Le projet est discuté rte- in erm e  nu pu bli c.»  
pluie une trentaine rinnees . 	flanc enn e  Tableau de Pa' 
il n'a donc rien de la non. rie » Sehnellen Mereler ap-
yen lité. Cino Ientelivee rin nrirte lin m'ulve:in Itmn "na- 

rems 	unir riri  onci i 	r°11-letri;:. 	ezelfriel 	eti  énreleni 1 111 n1 	rç 	°Ir; 
ehnulir ont bellolié rci • P11! 	(Ill  one  Ica  ('mosane - 

-1110 nor,:onne n'Arnulf' - v l'opnosilion dee heeee-e; 
tin en  a  rliSenlé  serra  bonclané  réunieenrd  e  environ Apte» 
ment clans les rommissionc renie mille âmes ». « Tons 
cronnMenirs en 1 tri. 1028. les Metz'  s'v  trouvent cous. 
19211, 1035 et IMM. La quPs• vent confondus' c'est un des 

Les réflexions 
de la tante 

Eulalie 
- Je parie, dit la tante Écula-

Ife en serrant sans enthousias-
me la main ut 80n neveu Yaquin 
et en l'invitant d prendre p/a-
Cg Ble le canapé. je parte que 
tu vas me demander, selon la 
tradition, de prédire ce que se-
ra Vannée qui commence. 

(Sache, pour commencer, que 
je n'ai rien. d'une pythonisse, 
et aucune parenté avec Mme de 
Thébett, - cependant mes ré-
tes ne nie trompent jamais. 
C'est ainsi que j'ai prédit, plu-
sieurs jours d l'avance. que les 
anciens avocats mixtes allaient 
recevoir leur pension. 

- As-tu rêvé d'un chèque à 
l'ordre d e  mon cousin CYrine, 
cet ex-avocat des causes per-
dues 9 

- Non, j'ai vu en songe une 
verte prairie  of‘ s'ébattait un 
jeune veau. 

- Évidemment, le tout est de 
Savoir interpréter US symboles. 

- J'ai prédit aussi le divorce 
de Charles et de Marytsa. 
valet vu cette fois-là un musi-
cien de jazz qui jouait un solo 
d3 scie. 

- Admirable. Je ne  l'aurais 
jamais trouvé tout seul! Et que 
vois-tu pour 1953 9 

- Je ne sais pas. J'ai rêvé 
qu'on offrait un frigidaire à un 
petit homme muni d'une énor-
m• moustache. Cela veut dire 
que la guerre froide, évidem-
ment, va se poursuivre cette an-
née. Et j'ai vu aussi la cuisi-
niere qui essayait vainement 
d'allumer le gaz. Ça, c'est facile 
à interpréter. 

- J'aime  mieux que tu me 
l'expliques immédiatement. 

- Mais  c'est qu'il n'y aura 
jute de guerre, voyons. Person-
ne n'arrivera  à allumer une 
guerre générale cette annneles 

- Tan enfeux. 
- Mais puisque tu vas faire 

toi article pour demain, Conti-
nuo la tante Eulalie, je veux 
que tu parles d'une chose qui 
me tenait à coeur. «La Réfor-
me» avait signalé aux autorités, 
il y a quelque jours, le danger 
que constituait pour les piétons 

lent littéralement le 	trottoir, 
très étroit en cet endroit, et qui 
star ad surptus, oostrue par 

les  tables d'un coté. Le journal 
suggérait de  débarrasser ledit 
trottoir de ces tables si intem-
pestivement placées. Mais les 
autorités ont fait mieux et je 

1 t'eux que tu les en félicites: el-
les ont mie là un garde-fou. Non 
seulement le cafétier a été, au-
tcrnatiquement obligé de rentrer 
Ses tables, niais il n'y a plus de 
rusciur qu'un passait distrait 
descende sur la chaussée, au 
taaMéUt où surgit un convoi, et 
se fasse écrase. Ont a fait de 
»ieme au tournant de la rue 
-;tuuntbout et de la rue . 111issala, 
in un danger similaire existait 
.t je crois enfin que certains 
"ales. qui barraient le passage 
'i it,. piétons, ont été forcés de 
revenir à une conception plus 
logique de leurs devoirs envers 
ta communaute circulante qui 
ne se déplace pas en Cadillao. 

«Tout cela est d'excellent au-
gure pour l'avenir. car c'est 
dant, ces petites chose& que se 
retnaroue surtout une bonne 
administration, de même que la 
vi e  est faite de petites joies et 
.1) petites peines. Le s  grandes 
tragecties n'eclatent que rare-
ment, et les grands bonheurs, 
encore moins souvent,» 

Taquin se leva et renouvela 
ses  voeux de bonne année à sa 
tante. 

- Z'spérons, fit-il, que pour 
rot, les :petites joies et les 
grandes excèdent les soucis. Es_ 
aérons que le  go-r continue à re-
lurer de s'allumer et que le pe-
tit moustachu qui inquiète tel-
lement le monde finisse sa vie 
dans  le frigidaire dont tu l'as 
gratifié, à une température et 
basse que ses allumettes refu-
sent de prendre. Et tont pis' 
pour sa pipe. Qu'il la casse une 
bonne fois s'il ne trouve rien de 
mieux à faire. 

J.4. 

Les assurances 
collectives 

Le Dr. Aziz el Ma•aghi, di-
recteur général de la section 
tes projets au Ministère des 
affaires Sociales, a déclaré hier 
que la commission constituée 
pour examines le projet relatif 
aux assurances collectives et 
aux caisses de prévoyance pour 
les ouvrira engagés dans l'in-
dustrie égyptienne vient de ter-
miner ses travaux et que le dit 
Projet sera soumis à rapproba• 
tion du Conseil des Ministres 
au cours de sa prochaine réu-
nion. 

CARNET DE POLICE 

VOLEUR A BICYCLETTE 

La dame Alexandra Talle, 
sujette britannique, rentrait 
chez elle hier soir, vers 0 h., 
lorsqu'un jeune hOMIII0 en 
bicyclette s'approcha d'elle. 
lui arracha son sac A main et 
pédala de toute la forte  de 
Sei  jambes. 

Fort heureusement. un mo• 
tocycliste ne tarda pas à le 
Moindre et à l'arrêter. 

CO11(11111 1111 poste, le voleur 
-  qui avait. entre temps. ie-
IA  sac par terre - Jura être 
missi Innocent qu'un en tant 
ilui vient de nese. 11 s'appelle 
Hassan Meosal Zeidnin, figé de 
17 ans, marchand de poissons. 

Pris dans le... filet, il a été 
coffré en attendant le fin de 
l'enquête. 

LE NOUVEL AN 
à la Bourse des Valeurs 

dront en  .partie  s'investir dans 
notre marché financier. 

Les Banques  sont  plus faci-
les en  ce  qui  concerne  les a-
vances sur titres. 

Les  capitalistes,  à  tort, bou-
dent notre  marché  financier. 
Comme à leur habitude, ils mie 
viendront investir leurs capi-
taux que  dans  un marché haus-
sant. 

Tout  ce  qui précède consti-
tue un facteur des plus encou-
rageants pour l'avenir et sera 
le point de  départ  d'une repri-
se de l'activité de notre mar-
ché, dont le rendement est 
bien supérieur aux bourses du 
continent. 

La situation est sans aucun 
doute plus claire. Il faut que 
Unique capitaliste s'en rende 
compte, en écartant toute mé-
fiance envers tin pays hospita-
lier et un  des  marchés les 
plus sains du monde. Je suis 
convaincu que nos dirigeants 
feront toujours leur possible 
pour maintenir cette confian-
ce. 

Puissions  -  nous voir, au 
cours de l'année qui vient, les 
efforts  de tous  tendre vers une 
compréhension  meilleure. 

Et maintenant, avant do nous 
séparer, laissez  - moi,  •  mes 
chers collègues  et mon cher M. 
Henein,  en cette  fin d'année, 
vous présenter mes meilleurs 
voeux de prospérité et rie bon-
lieur pour 1953. en souhaitant 
que. l'an qui  vient  vous appor-
te, en môme temps que la 
santé,  la réalisation  de tous 
vos désirs. 

En  ce  jour de ttn d'année, 
nous appelons la bénédiction 
du Tout-Puissant sur l'Egyp-
te  et ses dirigeants,  souhaitant 
que notre pays. par leurs acti-
vités, continue à prospérer. 

Vive l'Egypte. 

2. Maaboula . (Rochetti) 	11 
3. Superman (Abdou) 	- 
4. As d'Atout 	 - 

Gagnée par: courte tête, 6 1- 
Twin-tote: P.T. 34. 

Cinquième course 	P.T. 
1. Ajax (Abdou) 	1.2/11 
2. Spotty (Sournas) 	11 
3. Hadoka (Spinetoli) 	11 
4. Samaoui 	 - 

Gagnée par : 2e long., neck. 
Twin-tote: P.T. 98. 
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compositeur ne touchent un 
millième ! 

Les auteurs auraient de cé-
der tous les droits sur les enre-
gistrements, avant qu'on soit 
obligé d e  les inviter à le faire 
et  à  rendre  compte de ce qu'ils 
ont reçu. 

Pour améliorer les program-
mes, il ne faut pas transfor-
mer la station de radio en so-
ciété de publicité. Mieux vaut 
faire comprendr e  aux chan-
teurs et chanteuses qu'ils doi-
vent, s'ils sont patriotes, par-
ticiper au mouvement de relè-
vement national. Nous espérons 
qu'ils préféreront, 	plutôt que 
d'accroître les richesses 	qu'ils 
ont déjà acquises, 	voir leurs 
chansons diffusées dans une 
autre atmosphèr e  que cell e  des 
annonces publicitaires. 

par ALBERT IffOUSEET 

Les services des relations 
publiques de l'Armée ont invi-
té hier les représentants au 
Caire de la grande presse é-
trangère à une réception à 
l'occasion du Nouvel An et 
c'est en fait la première fois 
que le gouvernement égyptien 
s'associ e  ainsi avec les étran-
gers dans leur grande fête. 

Le  président leva Mohamed 
Naguib a assisté à cett e  récep-
tion et a formulé ses meilleurs 
voeux à ses hôtes. Cela nous 
remet en souvenir sa précé-
dente visit e  au temple juif du 
Caire ainsi que sa visite à l'é-
glise copte où il assista à une 
messe. 

Mais sa présence hier à la 
réception donnée en l'honneur 
des journalistes étrangers re-
vêt un autre aspect. Il s'agit 
en tous cas de deux 	aspects 
différents de l'attitude 	égyp- 
tienne. 

Nul doute que les journalis-
tes étrangers qui asistèrent 
cette réception et avec eux les 
étrangers rélidant en Egypte, 
sauront apprécier clans toute 
son étendue cette belle attitu-
de de l'Egypte qui prouve bien 
que Bous l'Ordre Nouveau l'E -
gypte sait se montrer généreu -
se envers ses hôtes. 

Les journalistes étrangers 
auront eu ainsi l'occasion de 
se  rendre compte combien l'E-
gypte s'intéresse à la Press e  et 

«GENEREUX ENVERS NOS HOTES» 
Les journalistes étrangers résidant ou de passage au 

Caire  ont  été invités hier à une réception, au. cercle dee offi-
ciers de l'Armée, donnée à l'occasion des fêtes du Nouvel 
An. En commentant cet événement social, l'éditorialiste du 
journal AL AHRAM écrit: 

Il est évident, écrit AL AH-
RAM qu'il est nécessaire d'a-
méliorer nos programmes. Mais 
chercher à faire appel à la pu-
blicité pour arriver à ce but, 
ce serait exposer notre radio à 
des complications -  nombreuses 
et la rendre  plus «antipathiques 
encore qu'elle ne l'est. 

Il faudrait plutôt chercher à 
réduire  les cachets des artistes, 
qui touchent des salaires as-
tronomiques, fixés sous un ré-
gime où les intérêts privés et 
les caprices se donnaient libre 
cours. 

Il n'est pas permis qu e  quel-
qu'un conitnue tout e  son exis-
tence  à  recevoir 40 livres cha-
que fois que l'enregistrement 
d'une chanson est radiodiffusé, 
alors qu e  ni l'orchestre, ni le 

tion est retenue 'à l'Ordre du 
jour en 1948. C'est dire que 
tous les .  arguments pour et 
contre le projet ont été épui-
sés. 

Rappelons que le site est 
classé depuis 1862, encore 
que ce classement ait à l'é-
poque visé le palais (aujour-
d'hui détruit), des Tuileries 
plus directement que les jar- 

le sous-sol de Paris n'est pas 
moins encombré que sa sur-
face. D'où le coût astronorni-
que de ces réaménagements 
en profondeur. A l'heure ac-
tuelle plusieurs projets sont 
étudiés pour organiser une 
circulation souterraine place 
de l'Opéra, Place du Chillelet 
et place de l'Alma, sans par-
ler d'un plan plus hardi qui 
consisterait à creuser à par-
tir de la rue de Rennes une 
voie qui passerait sous la Ssi-
ne et débaucherait au delà 
des Halles afin de remédier à rault. des personnes qui re- lèvent de maladie pour y 
l'encombrement de tout un  prendre l'air; on y vient par- 

ler d'affaires, de mariage et 
de toutes choses qui se trai- 
tent plus convenablement 
dans un jardin que dans u- 

Première course 	P.T. 

le fait que les tramwa ys, à l'in ges Henein, Commissaire 	
1. Ma Begum (Abdou) 	47/11 ire du 2. Gauntlet (Ozeri) 11 

tersection de la rue Nabi Da, Gouvernement. pour son aide 3. Your Witness (Massard) 11 
fiel et de la rue Stambouj, frô- précieuse et sa bonne compré-  

henstnn de notre marché. é - 
 4 Parthe s  

Gagnée par là long., 2i long. tant convaincu qu'il fera tout Twin-tote: P.T. 44. son possible auprès des Auto- 
rités pour  le  relèvement des 
cours de notre Bourse P.T.  Deuxième course 

1- Abou Nabout (Oze•i) 17/11 
2. Agib (Boumas) 	 16 
3. Wagdan (Gargour) 	14  
4. Al Sebeyli 	 - 

Gagnée par: 2-1 long., 1e long. 
ovin-tote: P.T. 106. 

Lorsque je suis venu, l'an-
née dernière, vous présenter 
mes souhaits, j'espérais que 
l'on verrait la fin du marasme 
qui a prévalu pendant plu-
sieurs années. Si mes voeux 
n'ont pas été complètement  e-
xaucés, nous pouvons quand Troisième course P- T. 
méfie établir un bilan qui pré- 1. Salem (Rochetti) 25/12 
sentes un encouragement as- 2. Bortogan (Abdou)  12 
set net pour l'avenir. 	 3. El Ammour (Angelo Jr) 17 

Notre marché s'est relevé 4. Clovis 	 - 
seulement rt partir du mois de 	Gagné.:e_par: 1 lopg., 2Ï long, 
Décembre. Ce relèvement est. 	Iwin-tote: P.T. 72. 
do à des placements de quel- 
ques légers capitaux de no. Quatrième course 	P.T. 
collègues d'en face. J'estime 1. Badr (Spinetoli) 34/11 
pinutant que nous avons tou-
ché un fond, et j'étais con-
vaincu que dès l'avènement du 
Nouveau Régime. le marché 
aurait pris son essor d'antan 
pour les raisons suivantes : 

1.1 Le Nouveau Régime e 
porté de 49 à Si % la part des 
capitaux étrangers dans les 
sociétés anonymes. 

2.) tin projet de loi est à l'é-
tude peur les investissements 
des capitaux étrangers avec 
autorisation de les réexporter 
avec- leurs benéfices. 

3.) II existe également un Sixième course 	P.T.  
projet de bonification des ter- 1 
res en friche sur une vaste é- 2. Sabr Garnit (Rochetti) 	28 

3. Meizer 

 (Nasard) (âa il3ogsads ain.el) 	19/23 

(Bogdanich) tendue. 

 

4.) Encouragement de l'In- 4. Yestam 
dustrie. 	 Gagnée par: 2 long., encolure. 

5.) Exploitation du sous-sol, 	Twin-tote: P.T. 126. 
etc. 

Messieurs, 
En ce jour de fin d'année, je 

viens passer la situation en 
revue avec vous. Avant de 
commencer, permettez-mol d'a-
dresser notre souvenir ému h 
nos collègues et collaborateurs 
disparus au cours de cet exer-
cice ; 

Philippe Papayoannou, 
Nicolas Nehmé, 
Hussein Kernel, ancien Com-

missaire du Gouvernement, 
Jacques Goar, 
Ernile de Menasce, 
Ornero Mirandoli 
Ernest Racine, 
Marc B. Levi, 
Me E. Zizinia, Avocat Con-

seil de la Commission 
que leurs familles 	veuillent 

bien  trouver  ici 	l'expression 
de toute notre sympathie. 

Durant l'année. sept nou-
veaux Agents sent venus se 
joindre à  nous,  et 4 remisiers 
ont été admis, • 

Notre cote s'est enrichie de 
plusieurs nouvelles inscriptions 
de titres. En effet, 7 nouvelles 
Sociétés ont été inscrites pour 
un capital d'ensemble de L.E. 
2.400.000 ainsi que l'Emprunt 
Cotonnier 3 1/2 % 1954 - 33 pour 
L.E. 15.000.000. Des augmenta-
tions de capital de 6 sociétés 
ont été également inscrites 
pour un ensemble de L.E. 
2.095.000, et 2 sociétés ont été 
admises  au marché Hors. Cote 
Officielle pour L.E. 300.000. 

Je tiens avant tout à souli-
gner la  sollicitude  dont bénéfi-
cie notre Bourse des Valeurs 
de la part des Ministres des 
Finances  ainsi que des Com-
missaires du Gouvernement 
qui se sont succédé, et à les 
remercier de la bienveillante 
attention qu'ils ne cessent d'ac-
corder au premier marché fi-
nancier du pays. 

Je veux exprimer aussi no-
tre reconnaissance à m. Geor- 

A l'occasion du Nouvel An, 
M. Costi Souaya, président de 
la Commission de la Bourse 
des Valeurs, a prononcé, mer-
credi à midi, le discours sui-
vant: 

LES COURSES 
LES RESULTATS D'HIER 
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Le plan quinquennal 
et la production nationale 
Comment fonctionneront les organismes y relatifs 

Mercredi soir, le Conseil des 
Ministres a approuvé la note re-
lative  à  la préparation et  à 
l'harmonisation des projets de 
l'Etat, connus sous la dénomina-
tion de eplan quinquennal». 

La création d'un instrument 
d'harmonisation est nécessaire 
afin que les projets ne soient 
ni improvisés ni contradictoires 
mais la répartition du travail 
entre divers ministères ne signi-
fie pas leur isolement. 

Une méthode de travail sera 
donc établie pour assurer le suc-
cès de ces projets, qui sont nom-
breux et dont le pays a le plus 
grand besoin pour accroître sa 
production et relever le niveau 
de vie de ses habitants. 

Il s'agit aussi de rectifier les 
erreurs du régime corrompu qui 
a dilapidé les fonds de l'Etat et 
sa réserve et poussa le pays 
vers la dégringolade financière, 
sociale et morale. 

LA COMPOSITION 
ET LE ROLE DU 

CONSEIL SUPERIEUR 

Un comité supérieur a donc 
été créé pour harmoniser les 
travaux des diverses commis-
sions ministérielles avec ceux 
du Conseil permanent de la Pro-
duction nationale. 

Ce Comité Supérieur est pré-
sidé par le Président du Conseil 
des Ministres. Il comprend les 
représentants du Conseil supé-
rieur de la production nationale, 
les rapporteurs des diverses 

commissions ministérielles les 
rapporteurs des commissions de 
l'organisation judiciaire, de la 
Sécurité intérieure et les délé-
gués des ministères des affaires 
étrangères  et  de la Guerre. 

Voici les noms des membres 
de ce Comité: 

MM. Moustapha Marei, Farid 
Abou Hadid, Dr Ibrahim Chaw-
ki Sayed Gawdat, Mirit Ghali, 
Abdel Salam Osman et Ahmed 
Loutfi. 

LE PLAN QUINQUENNAL 

Le Comité Supérieur d'harmo-
nisation recevra les projets des 
commissions relatifs au plan 
quinquennal, les coordonnera, 
déterminera leur priorité et les 
soumettra à l'approbation du 
Conseil des Ministres. 

Tous les projets seront exécu-
tés sous le contrôle du Comité. 

Les projets du plan quinquen-
nal sont une première étape. 
En effet chaque ministère pos-
sède des projets prêts dont 
l'exécution pourra commencer 
immédiatement. 

D'autre part de nouveaux 
membres ont été adjoints  -  au 
conseil permanent de la produc-
tion nationale. Ce sont : l'Ingé-
nieur Ali Fathy, président de 
l'Ordre des professions poly-
techniques, le kaimakan Fathy 
Rizk, directeur de l'Intendance; 
le  wing. commander Gelai Sa-
lem, le bickbachi ingénieur Sa-
mir Hilmi. 

M. FATHI RADOUAN 

propose  la  création  d'un  "Congrès" 
semblable à  celui de l'Inde 

LE LEWA NAGUIP 
DECLARE: 

"  L'Egypte 
et la Turquie 

finiront 
par s'entendre" 

Istanbul, 1er (AFP)  —  «Je 
peux  affirmer  que, quoiqu'il 
arrive, l'Egypte et la Turquie 
finiront  par  s'entendre»,  a  dé-
claré le  général  Naguib au 
correspondant au Caire du 
journal «Djumhuriyet». 

Le premier ministre  égyp-
tien  à  ajouté qu'une identité 
de vues pourra  être  établie, 
étant donnée la  fraternité  en-
tre les deux pays. 

Le général Naguib a expri-
mé par ailleurs son désir de 
visiter la Turquie. 

LA MISSION DU 
SAGH SALAH SALEM 

AU SOUDAN 

UNE DECLARATION 
ENERGIQUE 

Le correspondant du jour-
nal «Al Misri» à Khartoum 
rapporte que le sagh Salah 
Salem, officier d'état-major, 
envoyé en mission officielle 
au Soudan a fait l'objet d'un 
accueil enthousiaste par la 
population des provinces du 
sud du Soudan où il effectue 
actuellement sa tournée. 
Un changement de program-
me a été effectué à son ar-
rivée  à  Karthoum. Au lieu 
d'effectuer son voyage en a-
vion à Juba, Mao et Malakal, 
le sagh Salah Salem a déci-
dé d'entreprendre  sa tournée 
en automobile 

Au cours de sa tournée, 
rapporte le correspondant du 
*Misri», l'inspecteur britan-
nique lui demanda de rece-
voir certaines députations des 
populations des dites provin-
ces. L'officier égyptien refu-
sa en déclarant à l'inspec-
teur: «Je verrai qui je veux et 
quand je le voudrai.» 

Et à l'observation de l'ins-
pecteur selon laquelle un re-
fus de rencontrer les dites 
délégations pourrait donner 
lieu à des difficultés, l'offi-
cier déclara  «  .Te suis né 
pour faire face aux difficul-
tés et les vaincre». Il ajouta 
qu'il consacrera foui son 
'emps à conférer avec les re- 
•rfisenfants des populations 
Ill  suri déclarant arisa enn 

conseillait aux « foncIionnai-
res  .britanniques de ne pas 
s 'occuper de queetions  pnlj- 
tiques et de laisser la politi- 
mie à l'Eervpte et à la Gran- 
de Bretagne.» 

rir,,..;,;,„„,  eT111 Conseil 

des ministres 

Au cours de la dernière réu-
nion. le Conseil des ministres 
a pris. entre autres. 'es déci-
eions suivantes: 

— Un proiet du ministr e  des 
Finances assurant un recense-
ment sxaet (les esr itribushies 

— M. Abdel Salam Chazli, 
Me. Ahrleu Moharram, le Dr. 
Osman Khalil. le maint- Omar 
Ahaza et M. Mohamed Merz-
hane ont été adjoints à la com-
mission chargée d'étudier la 
réorganisstien des services lu 
gouvernement. 

— Une commission compre-
nant les ministres des Finan-
ces, d, l'Instruction, des Affai-
res étrangères et des Affaires 
sociales a été constituée pour 
étudier la question des traite-
ments les fonctionnaires du 
gouvernement à l'étranger. 

— Anprobation d'une note 
de la Cour des Fonctionnaires 
demandant que certains em-
ployés des grandes 	daims 
soient engagés pour contrôler 
l'administration des terres ex-
propriées, 	jusqu'à complétion 
de la distribution d e  ces ter-
res. 

— La démission de M. Tar-
raf Aly, séquestre de la Delta 
Light Railwavs, a été acceptée. 
M. Ahmed Mohamed Rizk, di-
recteur 	général de l'adminis- 
tration des Chemins d e  Fer, 
Téléphones et Télégraphes, a 
été nommé à sa place. 

— Un crédit supplémentaire 
de 600.000 livres a été ouvert 
au budget du ministère des Af-
faires 	municipales pour l'ins- 
tallation de l'eau potable. 
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dit le Lewa Mohamed Naguib 

La distribution de secours aux 
pauvres  a été inaugurée hier 
par  le  général Mohamed Naguib, 
à l'Abbassieh. 

Après la remise de vêtements 
aux bénéficiaires de sécurité so-
ciale de cette circonscription, le 
Président du Conseil a déclaré: 

c  Ce jour est heureux entre 
tous,  et  je voudrais que mes 
compatriotes réalisent qu'il n'y 
a  aucune différence entre le ri-
che et le pauvre. 

« Je prie les pauvres de con-
sidérer ce que nous leur offrons 
aujourd'hui non pas comme une 
aumône mais comme un devoir 
qui nous incombe. Il n'y a au-
cune honte à coopérer avec nous. 
Mais  la honte doit accabler plu-
tôt celui qui a les moyens de 
vous secourir et s'abstient de le 
faire. 

Je remercie tous ceux qui ont 
participé à ce mouvement et 
particulièrement, l'initiateur, le 
sagh Magdi Hassanein. Notre 
projet a parfaitement réussi. 
Que Dieu récompense ceux qui 
ont spontanément offert leurs 
donations. 

« Un pays qui a le privilège 
d'avoir des citoyens animés de 
si  nobles sentiments doit réali-
ser toutes ses aspirations ». 

Vers 10 heures et demi, le 
général Naguib, acclamé par la 
foule, quitta la réunion. 

  

Des sociétés 
ont offert d'exploiter 

30.000 feddans 
pour la culture de la 

betteeave sucrière 

   

Le Dr Badaoui a présidé hier 
une réunion du comité chargé 
d'étudier le projet tendant à 
l'exploitation du sucre de bet-
terave en Egypte. 

Des Sociétés ont offert d'ex-
ploiter 30.000 feddans pour la 
culture de la betterave sucrière 
dans la région du canal de Nou-
baria. 

L'extraction du sucre qui ser-
vira à compléter les besoins de 
la consommation locale se fera 
dans une grande usine construi-
te à cet effet. 

L'excédent de la production 
serait exporté, quant aux dé-
chets de betterave ils serviront 
pour  nourrir le bétail. 

Le Comité  ,qui s'est réuni hier 
est  d'avis que l'irrigation des 
terres  pourra. être assurée, mais 
il a renvoyé à deux mois l'exa-
men  des  offres que les Sociétés 
ont soumises. 

 

  

Pour foemer 
la Commission chargée 

de la nouvelle 
Constitution 

   

Les  autorités compétentes 
continuent  à s'occuper du choix 
des  personnalités qui seront 
désignées  au sein de la com-
mission  chargée de l'élaboration 
de la  nouvelle charte constitu-
tionnelle. 

On  apprend que parmi les 
personnalités  sur lesquelles se 
porterait le  choix des autorités 
précitées  figureront notamment 
MM.  Aly Maher, Bahieldine 
Barakat,  Makram Ebeid, Farid 
Antoun,  Omar Omar. Abdel Aziz 
Abdallah  Salem, Aly Zaki el 
Orabi  et le  Dr. Abdel Razek el 
San houry. 

 

  

A ALEXANDRIE 
D, é fi n 	n e n t 
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partageons à voir notr e  pays 
assailli par tant de difficultés, 
en mêm e  temps que de notre 
certitude à voir, demain, se 
lever l'aurore dont parlait le 
poète  cité par M. Davezac. 

«  Dans les moments les plus 
sombres, de l'histoire de son 
pays pour la liberté duquel il, 
luttait, Guillaume le Taciturne 
affirmait qu'e il n'est pas be-
soin d'espérer pour entrepren-
dre ni de réussir pour persé -

vérer  ».  C'est ce message que je 
veux vous donner en ce premier 
jour de l'année nouvelle, cer-
tain que les événements ne sont 
jamais tels que les hommes ne 
puissent les surmonter, tant 
qu'il y a des hommes suffisam-
ment confiants, non dans le 
hasard ou dans les autres mais 

e  C'est enfin  au  pays dont 
nous  sommes les fils que nos 
voeux iront aujourd'hui. Et là, 
ma tâche  serait difficile si, se-
lon les saines traditions, je de-
vais afficher un optimisme de 
commande que les nouvelles 
quotidiennes viendraient trop 
facilement démentir. 

e  Terminée dans le deuil  de 
la catastrophe  du «Champol-
lion», qui a coûté la vie à près 
de 30 personnes et à une belle 
unité de notre flotte, l'année a 
été  marquée par toutes les dif-
ficultés que vous connaissez. 
Encore mal remise d e  la gran-
de tourmente de 1939-45, le ré -
tablissement de l'éConomie  de 
notre pays s'est heurté à une 
crise mondiale. La situation in-
ternationale et notre devoir de 
solidarité ont conduit la Fran-
ce à des dépenses de réarme-
ment qui  se  sont effectuées aux 
dépens des nécessités civiles. 
Des hommes tompent tous les 
jours dans la guerre d'Indo-
chine, où nou continuons à me-
ner une lutte qui n'est plus 
seulement celle de la France. 
De grandes incompréhensions 
ont été la cause de la mort 
d'autres hommes en Afrique du 
Nord, où tous les bienfaits de 
notre  généreuse civilisation 
sont trop oubliés au profit 
d'impatiences prématurées et 
aveugles. 

,z Nos voeux s'adressent donc 
tout d'abord  à  ceux qui demain 
auront la lourd e  charge de pré-
sider aux destinées de notre 
pays et de poursuivre l'oeuvre 
politique, économique et socia-
l e  des précédents gouverne-
ments. 

e  Mais ces voeux de notre co-
lonie, que je transmettrai au-
jourd'hui même, suivant la for-
me consacrée que vous connais-
sez,  ne doivent pas s e  borner 
cette tradition vide de sens qu  I  M. André Mercier, professeur 
nous ,  évoquions. Ils  dajt,MW;dti entes  de,  eidértergie•de-RE.2 
porter avec eux l'affirmation• à *ente Centrale de Paris, ingé-
la fois de l'anxiété que „lieus nieur-en- chef .des ›Etablisse-_, 

ments Schneider, est arrivé ce-
matin au Caire, venant de Pa-
ris, à bord d'un Constellation 
(l'Air France, et M. E. Sehmu-
cker, directeur de la Firme 
Siemens (Allemagne), est éga-
lement arrivé au Caire, venant 
de Munich. à bord d'un Cons -
tellation d'Air France. 

recevoir bientôt le signe tangi -
ble de cette reconnaissance. 

«Je ne veux  pas oublier au-
jourd'hui  ceux  de  nos compa-
triotes qu'une  vie  plus retirée 
et  plus  solitaire  retient en pro-
vince. Vous  savez  sans doute 
l'abnégation  et  le dévouement 
dont  font preuve depuis de lon-
gues années tant de religieux 
fixés dans les villes et villages 
du Delta,  auxquels  sont  venus 
se  joindre, depuis deux ans, de 
jeunes  professeurs qui ensei -
gnent  dans les écoles gouverne-
mentales. Seuls étrangers, sou-
vent,  dans  ces  centres, ils y 
mènent  une  vie  austère, et  je 
pense que je serais votre inter-
prète en. associant  à  nos pen-
sées  tous nos compatriotes de 
Tantah, de Mansourah, d e  Me-
halle el Kobra, de Damiette, 
de Shibin el Kom, de Zifta, de 
Mit  Ghamr, de Zagazig. 

Au  cours d'une longue réu- nes importées. Les permis 
nion présidée par le Dr. Sa- d'importation seront accordés 
bri Mansour, le Conseil Supé- pour les huiles dont ces  sa- 
rieur de l'Approvisionnement  '  vonneries ont besoin. 
a  pris  les  importantes déci- 	Autorisation à un commer- 
sions  suivantes: 	 çant de mélanger une quanti- 

Autorisation aux adjudica- té de farine blanche avec de la 
taires  du  renflouage des ha- levure  et  d'en vendre le kilo 
teaux  naufragés  de s'emparer emballé dans  du  papier, à 75 
des produits renfloués  et  du mms. 
fer  et  de les exporter. 	 Les usines d'égrenage qui 

Interdiction d'ouvrir des voudront offrir une certaine 
magasins pour vendre de la quantité de  leur  production 
farine sans permis spécial du aux Secours d'Hiver recevront 
ministère  de  l'Approvisionne- les quantités d'huile deman-
ment. dées au prix de l'huile ration- 

Interdiction du transport née. 
des poulets et des oeufs de la 	Approbation de l'achat de 
moudirieh  du Fayoum ou do 9000 tonnes de blé canadien  à 
la région au  nord d'Assiout être expédié en Janvier 1953, 
entre  le  1er  janvier et le 31 de même que l'achat du blé 
mars de chaque année, sauf nécessaire  à  la consommation 
les poussins et tes oeufs à du  pays  jusqu'à la fin de cette 

saison. Cette quantité est esti-
mée  à  200.000 tonnes. 

Autorisation  à  la société de 
navigation de  Menzaleh 
transporter  les  passagers et 
les marchandises pour une 
nouvelle année  à  partir du 
1er Janvier 1953. 

Annulation de l'arrêté mi-
nistériel relatif à l'émission de 
nouvelles cartes d'approvi-
sionnement. 

Le prix de la graine de co-
ton pour semences pour 
1952-53 est réduit au prix de 
coût suivant décision du Con-
seil des Ministres du 23 No-
vembre dernier. 

Approbation de  la  partici-
pation  de l'Egypte  au Con-
seil International pour le blé, 
pour une nouvelle période de 
3 ans. 

Approbation de la réduction 
de 2 mms. l'oke d'huile No. 3 
aux usines d'égrenage. 

Approbation de l'adjudica-
tion pour l'exportation du re-
liquat du riz de l'ancienne ré-
colte. Ce reliquat est d'envi-
ron 4300 tonnes. 

LA DISTRIBUTION 
DE SECOURS AUX PAUVRES 

" Ce n'est pas une 

aumône que nous faisons, 

mais l'accomplissement 

d'un devoir..." 
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Dans une conférence donnée 
hier au siège du nouveau parti 
nationaliste qu'il préside, Me. 
Fathi Radouan, Ministre d'Etat, 
a lancé un appel en vue de la 
fusion de tous les organismes 
politiques égyptiens au sein d'un 
« Congrès de toute l'Egypte 
pour la réalisation du nouveau 
régime. 

« Les temps que nous traver-
sons, dit-il sont précieux et nous 
devons savoir les employer au 
mieux de nos intérêts nationaux 
en nous unissant et nous assi-
gnant pour but d'organiser la 
lutte générale  ». 

a AUX PORTES 
DE L'AVENIR » 

titre de la conférence don-
née par le Ministre était le sui-
vant  e  Aux portes de l'avenir  » 
et  l'on .notait parmi l'assistan-
ce, qui était fort nombreuse, 
beaucoup de professeurs de ,  l'u-
niversiV.i et des centaines d'étu-
diants. 

ALL INDIA 
ET « ALL EGYPT » 

Le Ministre releva à l'inten-
tion de ses auditeurs les carac-
téristiques de l'organisation po-
litique indienne  «  All India » 
groupement, dit-il, auquel 
avaient adhéré tous les Indiens, 
de quelque couleur politique 
qu'ils soient : hindous, musul-
mans, communistes, socialistes, 
lesquels; n'agissaient que pour 
la réalisation d'un seul but : se 
débarrasser de la tutelle britan-
nique. 

Il souhaita que cette organi-
sation politique puisse être 
créée en Egypte et après avoir 
parlé des avantages de cette 
union dans le cadre des aspira- 

RAPPORT DES COMMISSIONS 
D'EPURATION 

Six anciens Ministres 
et sept Parlementaires 

accusés de trafic 
d'influence 

M. Soliman Hafez, vice-prési-
dent du Conseil des Ministres 
et  Ministre de l'Intérieur. vient 
d'adresser  à  Me Fathi Ra-
douan. Ministre d'Etat les rap-
ports de la première commis-
sion de l'épuration,  soit  la com-
mission qui  a enquêté  sur l'ap-
propriation  illicite des  biens de 
l'Etal. en  vue  de  déférer les 
prévenus accusés  de  trafic  d'in-
fluence aux tribunaux spéciaux 
chargés  de les  juger  conformé-
ment  à  la récente législation 
sur l'enrichissement illicite. 

La commission  précitée  for-
mule une accusation de trafic 
d'influence contre six anciens 
Ministres : Fouad  • Serag  El Di-
ne, Osman Moharram, Hamed 
Zaki, Soliman Ghannam, Mo-
hamed El Wakil et Hussein El 
Guindi, de  même  que contre 
sept anciens membres du Par-
lement  :  Mohamed Abdel  Re-
him Samaha. Abdel Aziz Ba-
draoui, Yassine  Serag  el Dine. 
Gamil  Serag  et Dine, Mohamed 
el Moghazi, Manah Khalil, I-
brahim Fawzi Manah  et  un 
orndeli du nom de Mohamed 
Gaballah. 

L'objet des délits imputés 
aux  précités réside  dans  les 
modalités de répartition des 
terres de l'Etat  à  Helouan, Hel-
mieh el Zeitoun, Noubariah, 
Mariout, Bilbeis,  Abis,  Kafr El 
Garayda. 

Les  prévenus sont, accusés 
d'avoir  réparti ces terres à 
leurs parents et leurs amis  au 
lieu de  les allouer, par voie  de 
tirage au sort, aux fonctionnai-
res  de l'Etat.  

tions nationales, parla de l'orga-
nisation similaire qui avait été 
créée en Irlande, le conférencier 
lança un nouvel appel en vue de 
la constitution d'une organisa-
tion de la libération à laquelle 
devraient collaborer tous les or-
ganismes politiques en vue de la 
réalisation des aspirations na-
tionales. 

COURTES 
NOUVELLES 

LE STADE DU CAIRE 

Le minsitre des Affaires Su 
claies a rendu visite au Co 
mité national des sports, aprfi: 
avoir étudié les rapports de 
l'expert sportif finlandais Wei-
senberg, dont l'un est relatif 
à l'édification d'un stade au 
Caire, et est accompagné de 
tous les plans, dessins et de-
vis nécessaires à sa réalisa-
tion. 

ON MT... 
Il est question de nommer 

quatre officiers de l'armée 
pour faire partie de la com-
mission chargée d'établir la 
nouvelle Constitution. 

M. Fouad Sarageddine comp-
te partir dans peu de jours 
pour l'Europe. 

• • • 

Deux officiers de l'armée ont 
présenté un projet tendant à 
réorganiser le trafic pour ré-
duire au miniature les risques 
d'accident. 

• • 
Le  ministre plénipotentiaire 

du Brésil a demandé au chef 
du Cabinet du président du 
Conseil de lui fixer un entre-
tien avec le président letva Mo-
hamed Naguib  e  pour une 
question urgente ». 

• « * 
L'ancien président Aly Ma- 

her a rejeté les diverses pro- 
positions que lui ont soumis 
certains milieux qui désiraient 
faire partie de la nouvelle 
Commission constitutionnelle. 

• • • 

Me. Abdel Halim el Guindi, 
conseiller à l'administration ju-
diciaire de l'Etat, est candidat 
au fauteuil de  ministère public 
dans les affaires qui seront en-
gagées en vertu de la nouvelle 
loi sur la déchéance des droits 
civiques. 

• • • 

Les autorités compétentes 
ont procédé à une échange de 
vues au sujet du délai à l'expi-
ration duquel la commission 
chargée d'établir la nouvelle 
Constitution terminera sa 
tâche. L'opinion est unanime 
pour que ce  délai soit le plus 
bref possible. 

• • • 

Le ministre des Affaires é-
trangères a mis au point di-
vers projets qu'ils communi-
quera sous peu aux autorités 
compétentes. 

• • • 

La Shen ayant acheté des 
carnets de la loterie de l'Hôpi-
tal Férial, a gagné un lot de 
mille livres. 

Les pôures 
Mais, d'un geste élégant, les 

gagnants  ont rendu les mille 
livres à l'Oeuvre.  

(Suite de la 2e page) 

De chaleureux  applaudisse-
ments saluèrent la  péroraison 
du  discours de M. Davezac. 

LA REPONSE 
DU CONSUL GENERAL 

Dans sa réponse, M. Guy 
Monod  a  chaleureusement  re-
mercié le porte-parole  de la  co-
lonie et présenté ses  meilleurs 
souhaits  à  tous  ses compatrio-
tes; il a poursuivi en ces  ter-
mes: 

« A  nos amis  égyptiens dont 
nous sommes  les  hôtes, je sou-
haite pour eux comme pour 
leur pays la réusSite de  leurs 
entreprises.  Mêlés de très près 
à  la vie  quotidienne de  la  ville 
d'Alexandrie et de  l'Egypte, 
nous ne pouvons  rien ignorer 
des difficultés, des espoirs, des 
réussites du pays qui nous ac-
cueille, puiqu'aussi bien nous 
en ressentons les conséquences. 
Certes, notre premier devoir 
est de ne jamais intervenir, ni 
de porter aucun jugement sur 
des affaires intérieures qui ne 
concernent que nos hôtes. Mais 
je ne crois  pas  outrepasser les 
lois de  l'hospitalité en souhai-
tant que nos amis connaissent 
le succès de tout e  entreprise 
destinée  à  assurer le bonheur 
du pays, comme je souhaite 
que  nous sachions, nous Fran-
çais, apporter la contribution 
de notre compréhension, de no-
tre  amitié, à ces entreprises. Je 
suis certain que c'est dans le 
maintien d e  cette confiance ré-
ciproque, et dans la recherche 
toujours plus grande d'une  gé-
néreuse compréhension mutuel-
le que résident les bases de l'es-
time que l'année qui vient ver 
ra s'affermir et se développer 
entre nos deux pays. 

«  Mes voeux vont également 
à  l'ensemble de la colonie fran -
çaise d'Alexandrie, que vous 
représentez si nombreux. Déjà 
ancienne -dans l'Histoire, tou-
jours vivante  dans son activité, 
votre colonie a passé par bien 
des moments difficiles. Mais 
bien que  restreinte en nombre, 
cette colonie m'apparaît comme 
une vivante image de notre 
pays. Les activités les plus di-
verses y sont représentées avec 
les professeurs, les financiers, 
les commerçants, les employés, 
les ingénieurs et bien d'autres 
et cette diversité fait sa force. 
Mais plus encore que cette di-
versité, ce sont les vertus qui 
animent votre colonie qui en 
font l'unité et la valeur, et 
parmi celles-ci je tiens à sou-
ligner: l'attachement à notre 
pays et le sens de la solidarité. 
Aussi, quand je souhaite la 
prospérité de votre colonie et 
des nombreux groupements, 
institutions et organismes qui 
la composent, le voeu que j'ex-
prime est celui de voir chacun 
de vou s  '  continuer  -  inlassable-
ment, comme vous avez su tou-
jours le faire, à servir les inté -
rêts généraux de la France au-
delà de vos tâches quotidiennes 
et professionnelles, tout en 
maintenant avec tolérance et 
générosité cet esprit d'équipe, 
cette solidarité qui donn e  à 
ceux que le sort à mieux servi 
le privilège d'être, pour leurs 
compatriotes, une aide, un con-
seil, un secours. 

«  Je  ne crois pas être trop 
optimiste en disant que tous 
vous comprenez ces devoirs élé-
mentaires d'une colonie fran-
çaise qui se respecte. Et si cer-
tains de nos compatriotes ont 
été plus spécialement désignés 
par les autorités de notre pays, 
au cours de l'année écoulée, 
croyez bien que la liste n'est 
pas close de ces marques de 
reconnaissance que certains ont 
réçues et que bien d'autres mé-
riteraient. J'aurais aimé pou-
voir, à l'occasion de la réunion 
d'aujourd'hui, remettre à ceux 
qui en ont été l'objet, les diplô-
mes et les insignes de ces ré-
compenses. Je ne suis malheu-
reuement pas en état de le fai-
re, mais les indications qui ont 
été portées à ma connaissance 
me permettent toutefois de ci-
ter les noms de ceux qui ont 
été ainsi récompensés: 

e  Ont été nommés Officiers 
d'Académie: 

«  MM. Etienne Giraud, Ho-
race Savinien, Marius Faraut, 
Marcel Thierrard, les Très 
Chers Frères Marcel et Cyril-
le, la Révérende Mèr e  Marie 
Dionysia, de l'Institution de N. 
D. de Sion, Mesdames Campa-
dieu, Fawzi Potier-Boes, Kob-
let-Dumont, Mlle Germaine Da-
non. 

e  Ont été promus Officiers 
de  l'Instruction publique: 

e MM.  Raphael Soriano et 
Fernand Moutet. 

e  La Médaille d'Honneur de 
l'Education Physique  et  des 
Sports — Médaille d'Or — a 
été accordée à MM. Victor To-
riel et Marcel Thierrard. 

«  La Médaill e  d'Honneur du 
Travail (Médaille d'Argent  et 
Médaille de Vermeil) a  été 
donnée à M. Louis Brisset. 

«  J'ai appris avec plaisir 
qu'au cours de son séjour à Pa-
ris, le ministre du Commerce a-
vait accordé la Légion d'Hon-
neur à M. Victor Sousan. 

«  Enfin, une  de nos compa-
triotes que sa modestie  a  tou-
jours empêché de se révéler  et 
qui ne m'en voudra pas de ci-
ter son nom, Mme Favodon, va 
enfin recevoir la récompense  à 
laquelle son dévouement  dans 
les  organismes de secours pen-
dant la guerre lui donnait 
droit depuis des  années. 

e A  tous  nos  compatriotes 
ainsi  désignés,  j'adresse mes 
très vives  félicitations. Et puis-
que j'en suis au chapitre  des 
souhaits, à ceux qui,  sans  en 
avoir encore reçu la marque, 
méritent la gratitude du  pays, 
j'exprime  le  voeu de les voir 

M. Mercier en est à son qua-
trième séjour en Egypte depuis 
1947; il a participé à la mise 
en route du haut fourneau ex-
périmental de l'Abbassich dont 
les résultats ont été jugés, par 
les autorités, des plus satisfai-
ants. 

M. Mercier a été, par ail-
leurs, un des premiers techni- 

gyntien d'Assouan. 
Plusieurs amis attendaient 

M. Mercier à sa descente du 
Constellation d'Air France 
dont son collègue de l'Ecole 
Centrale M. Abbas Wahby, in-
dustriel et vice-président de 
l'Amicale des Techniciens et 
Diplômés de l'Etat Français, 
MM. Bissera, Bakhoum et M. 
Nadel, secrétaire général de 
cette  Amicale. 

Le 5 janvier, M. Mercier 
donnera, au Caire, une cause -
rie  intitulée «Aperçu sur l'in-
dustrie sidérurgique dans le 
monde et les possibilités de dé-
veloppement de cette industrie 
en Egypte». 

La vie sportive 
TENNIS 

LE TOURNOI-OPEN 
JUNIOR DU SPORTING 

Finale Simple Garçons au-
dessous de  14  ans. 
A. Gaertner bat A. Tueta 

8/6 6/2. 

Finale Double Garçons au-
dessous de 14 ans. 

A. Fueta  et  J. Belilos bat- 
Jent.,J, Bentley, 	Gaertner 
-fi/3  3-4 

Derni-firiale doublé - garçons 
au-dessous de 18 ans. 

Paul et Pool battent Ru-
ben, M. Bibace 7/5 3/6 7/5. 
Les parties d'aujourd'hui. 
Finale Simple-garçons au- 

dessous de  18  ans. 
A  2 h. 30 p.m.: 

I. Ruben c. R. Algazi. 
Finale double garçons au-

dessus de 18 ans. 
A. et C,. Gaertner contre 

Paul et Pool. 

	aanumaaat 

AVIS DE DECES 
M. et Mme Richard Antonini 

et famille, M. et Mme César 
Lombardo et famille, M. et 
Mme Edgard Fusi et famille, 
les familles Moscat et Caruana 
ont la profonde douleur de 
vous faire part du décès de 
leur très regrettée 

AGATHE Vve. JOSEPH FUSI 

leur mère, belle-mère, grand-
mère et soeur, décédée ce ma-
tin, munie des Saints Sacre -
ments de l'Eglise. 

Les 	funérailles auront lieu 
cet après-midi à  4  h. 30 au Ci-
metière Latin. 

Le  présent avis tient lieu de 
faire-part. 

LA RECEPTION DU fer JANVIER 
AU CONSULAT GENERAL DE FRANCE 

LES ACHATS 
DE COTON EGYPTIEN 

(Suite de la ]ère page) 

ECLAIRCISSEMENTS 
Les  milieux officiels, cités 

par  le  correspondant  de no-
tre confrère précité,  déclarent 
qu'ils ont  fidèlement  et sin-
cèrement exprimé  leurs 
points  de vue  au Dr. Mah-
moud Fawzi, ci-devant am-
bassadeur d'Egypte à  Lon-
dres, qui vient d'assumer les 
fonctions  de  Ministre des Af-
faires Etrangères, avant son 
départ de  Londres pour pren 
dre possession  de ses nou-
velles  fonctions. 

Et bien  que le Dr. Mah-
moud  Fawzi  ait été déçu par 
l'attitude britannique, il a pu 
se  rendre compte «qu'il res-
te  encore en Angleterre un 
reliquat. de bons sentiments 
envers l'Egypte.» 

LA NOUVELLE 
TARIFICATION 

A ALEXANDRIE 
La  commission d e  la tarifi-

cation  d'Alexandrie  s'est réu-
nie  avant-hier et  a maintenu 
pour  cette semaine  le  tarif  de 
la semain e  dernière. 

Le Conseil supérieur de 

l'approvisionnement a pris 

d'importantes décisions 

Couver. 
Approbation d'exportation de 

100 tonnes d'oranges et autres 
agrumes  au Soudan et de 5000 
tonnes de ciment. La distribu-
tion de ces nouvelles quantités 
devra être cependant régle-
mentée. 

Les sacs de jute de  3/4  de 
lbs. coûteront désormais 170 
noms. au  lieu de 200 mms. 

Autorisation po* l'exporta-
tion de 50 tonnes de malt au 
Hedjaz, ainsi que de la quanti-
té autorisée et non encore ex-
portée de fromage blanc et de 
halawa, tout en fixant un 
quota annuel. 

Promulgation d'un arrêté 
ministériel ordonnant aux 
personnes  et  associations te-
nues à avoir des registres, en 
application au décret-loi sur 
l'approvisionnement, de tenir 
des registres au siège même 
de leurs activités. Les person-
nes chargées de transporter 
des produits d'approvisionne-
ment devront conserver les 
documents relatifs à ces pro-
duits et les' produire à toute 
demande. 

Promulgation d'un arrêté 
ministériel obligeant les pro-
priétaires d'usines d'égrenage 
à tenir des registres spéciaux 
pour faciliter la comptabilité 
et sa vérification. 

Approbation de l'augmenta-
tion de l'huile de graine de 
coton pour être distribuée aux 
fabriques de beurre. 

Autorisation d'exporter 5000 
tonnes d'huile de graines de 
coton en sterling ou en dollars 
Les savonneries continueront 
à recevoir 1 tonne d'huile de 
graines de coton pour  4  ton- 

-HOTE DE  MARQUE 

en eux-mêmes, tant que ces 
hommes 	

riens à étudier en Egypte la 
ommes seront persuadés que  

la meilleure manière de servir question de la fabrication de l'acier à partir 
leur pays est de poursuivre 	

du minerai é- 

honnêtement, là où le sort les 
a placés, le travail pour lequel 
ils sont faits, quelque modeste 
que puisse  être ce travail; tant 
qu'il y aura des hommes déci-
dés à faire, pour leur part, ce 
qu'il faut pour que vive la 
France  ». 

Après les chaleureux applau-
dissements, tout e  l'assistance 
fit honneur au buffet et but à 
la France et à l'Eypte. 
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POUR VOS ACHATS DE QUALITÉ 
Faites-Vous Servir Chez 

CLARK 
30, Bld. Sand Zaghloul - Alex. 1 

Nouvel arrivage de Bas Nylon 	Français GIL, Cameo 
rt Schiaparelli — Grand Choix d e Chemises de Nuit — Combi-

naisons — Culottes et Soutie ns-Gorge en Nylon  U.S.A. 
Riche assortiment de Pull'ov ers pour Hommes, Dames e 
Enfants de provenance étran gère, ainsi que des Echarpes 
Soie, Laine et Rhodiacée — Sous-Vêtements et Layette' 
pour Bébé « Suisse et Franç ais » GIL — Petits Bateaux - 

etc., etc. 
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